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Vacances sur le toit du monde 

Quand Erik le Rouge « baptisa » le p a y s sous le nom de « terre verte », il était sans doute sous le 
[coup d'une impression favoroble après un long v o y a g e entre les glaciers et les icebergs. 

îm Passion des voyages, oui; 
™ mais surtout rage de soleil: 
c'est, parait-il, ce qui explique la 
ruée coutumière des Québécois 
vers la Floride, le Mexique ou les 
Antilles. Alors, évidemment, on 

(collaboration spécial») 

m'a traité de fou quand j'ai parlé 
de vacances au Groenland. On 
pensait, dans mon entourage, à 
un monde de glace et de neige, 

avec des immensités sans relief 
dans un pays sans arbre. On ne 
pouvait pas imaginer la limpidi­
té de l'air, sec et vif, la luminosi­
té qui baigne les paysages, la 
transparence de la mer sous le 
soleil de minuit, la symphonie 
des ombres et des couleurs sur 
les icebergs aux différentes heu­
res du jour, l'éclatement chaleu­
reux des mille petites fleurs de la 
toundra. 

Mais que sait-on, au juste, de 
cet immense territoire, la deux­

ième ile du monde (après l'Aus­
tralie), qu'on a parfois qualifié 
d'univers de cristal, et qu'on a 
comparé à un majestueux paque­
bot arctique ancré aux confins 
de l'Atlantique nord et de la mer 
polaire? On se demande parfois 
s'il faut le rattacher à l'Améri­
que ou à l'Europe. Apparem­
ment, la géographie ne permet­
trait pas le moindre doute: les 
détroits Kennedy et Robeson qui 

Suite à la page 2 
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I — — SUR LE TOIT DU MONDE 

Un territoire 
autonome 
lié au 
Danemark 
S u i t e d e l a p a g e 1 
^parent la partie septentrionale 
du Groenland de l'île d'Ellesme-
rc. duns le Grand Nord cana­
dien, n o m que vingt à trente ki­
lometres de largeur et ne sont 
pas ires profonds. Mais l'écono­
mie ei la poli t ique viennent 
compliquer les choses: d'excel­
lents auteurs n'hésitent pas à in­
clure le Groenland dans la Scan­
dinavie et à le situer, à ce titre, 
dans I I H rope du Nord, avec le 
Danemark, la Finlande, l'Islan­
de, la Norvège et la Suède. 

Me Verte ou 
bloc de glace? 

Découvert aux environs de 
985 par un Viking de légende, 
Lrik le Rouge, redécouvert en 
157b par le navigateur anglais 
Martin Frobisher. evangelise a 
partir de 1721 par un pasteur lu­
thérien venu de Norvège, Hans 
I gede, le Groenland a été suc-
eessivement colonie danoise, 
puis partie intégrante du royau­
me de Danemark jusqu'en mai 
1979. Depuis sept ans. c'est 
maintenant un territoire auto­
nome lie au Danemark. Ce n'est 
pas un Ltat indépendant: les au­
torités de Copenhague sont res­
ponsables des problèmes de de­
fense et des relations extérieu­
res; et c'est l 'Administrat ion 
a u t o n o m e du G r o e n l a n d 
(«Honte Rulc») qui gère les affai­
res intérieures. Elle a pris no­
tamment en charge au début de 
1985 le secteur de la pèche, qui 
constitue la ressource principale 
du pays, et qui était auparavant 
sous la responsabilité de la Regie 
royale danoise du Commerce 
groen landais. 

On oublie souvent les dimen­
sions exceptionnelles du Groen­
land la superficie de 2175600 
km-' (soit le quart des États-Unis, 
ou le tiers de l'Australie, ou près 
de quatre fois la France), les 
59 100 km de cotes. Si l'on pou­

vait mettre le cap Morris lesup, 
extrémité nord du Groenland, à 
l 'emplacement de la ville de 
Winnipeg, le cap Farewell, qui 
marque la pointe sud du ter­
ritoire groenlandais, coïncide­
rait avec l'extrême sud du Texas. 

Lorsqu'Erik le Rouge baptisa 
le pays du nom de «ferre verte» 
(Groen-land. ou Greenland), il 
était sans doute sous le coup de 
l'impression favorable qu'avait 
dù lui causer l'apparition majes­
tueuse des côtes, après la longue 
navigation, sur son drakkar vi­
king, au milieu des tempêtes et 
des glaces. En réalité, la zone co­
uvre, où les semaines trop cour­
tes de l'été polaire libèrent sou­
dain une végétation éclatante 
d 'herbes et de f leurs , n'est 
qu'une étroite frange: comme 
une dentelle fragile au bord de 
la calotte de glace. A l'intérieur 
de l'île, l'épaisseur de la couche 
de glace continentale peut at­
teindre 3500 metres. 

En traîneau 
ou en hélicoptère... 

La region cotiere, seule habi­
table, qui comporte quelques-
uns des plus grands fjords du 
monde, a une largeur maximale 
de 150 a 200 km. La population 
grocnlandaise (52000 person­
nes) vit surtout sur la côte sud et 
la côte ouest. C'est la que se situe 
les principaux points d'attraits 
accessibles aux touristes et les 
principaux équipements. O n 
peut y pratiquer sans limites la 
découverte de la nature vierge et 
les activités de plein air (mar­
che, pèche et chasse, alpinisme, 
randonnées en montagnes, ex­
peditions en traineau a chiens, 
excursions en hélicoptère vers 
l'inlandsis ou en bateau le long 
des côtés). 

Le c l imat est év idemment 
«arctique» et rigoureux. Mais, 
même en hiver, la sécheresse de 
l'air rend le froid nettement 

La pol lu t ion accroît les nuages sur l a côte ouest du p a y s . 

plus supportable que chez nous, 
a Montreal ou à Québec. En été. 
la température moyenne, pen­
dant les mois de juin, juillet, 
août, oscille aux environs de 5 a 
8" . Les conditions météorologi­
ques peuvent changer rapide­
ment, ce qui provoque parfois, 
pour les voyageurs, des arrêts 
prolonges et imprévus. Car le 
Groenland est un pays sans rou­
tes et sans voies ferrées. Tous les 
transports entre les villes se font 
par avion ou par hélicoptère. En 
été, on emploie aussi des ba­
teaux équipes pour la navigation 
dans des eaux encombrées de 
glace. Les touristes doivent être 
prévenus: dans ce pays rude, où 
les distances sont considérables, 
le transport des marchandises 
par hélicoptère a priorité, en cas 
de gêne dans le trafic, sur le 
transport des passagers. Il faut 
donc être prêt a assumer les con­
séquences financières que pour­
raient entrainer les retards. 

Pour les Canadiens et les Amé­
ricains, la voie d'accès la plus fa­

cile vers le Groenland passe par 
Frobisher Bay, dans les Territoi­
res du Nord-Ouest. First Air et 
Grocnlandsfly assurent deux 
fois par semaine pendant l'été la 
liaison entre Frobisher Bay et 
Nuuk, la capitale du Groenland 
(sur la côte sud-ouest). O n pour-
rail aussi a t ter r i r à S o n d r c 
Stromfjord (côte ouest), avec la 
compagnie Scandinave SAS, si 
l'on venait d'Europe, en partant 
de Copenhague; ou encore à Ku-
lusuk (côte est) ou Narssarssuaq 
(côte sud) si l'on empruntait les 
vols de la compagnie Icelandair 
a partir de Keflavik en Islande. 

Les possibilités d'accueil res­
tent encore limitées. La capacité 
hôtelière et les places disponi­
bles sur les avions ne permettent 
pas de dépasser un total de trois 
ou quatre mille visiteurs par an. 
soit environ cinq cents a la fois, 
pour tout le pays, pendant la pé­
riode de haute saison qui s'étend 
d'avril a août. Les principales 
villes disposent d'hôtels suffi­
samment confortables. Il n'est 

pas conseille de compter sur un 
logement chez l'habitant. 

Etes -vous 
un «tukuma»? 

Si vous vous sentez stresse 
dans votre travail de tous les 
jours, si vous rêvez d'un retour a 
la nature, pourquoi ne pas pen­
ser au Groenland? Sans vous en 
douter, vous êtes un «tukuma». 
ce qui signifie, en groenlandais. 
«celui qui est trop occupé»... Au 
dernier Festival des films du 
monde, à Montréal, à l'automne 
1985. un film danois, de l'aile 
Kjacrulff-Schmidt, était intitulé 
«Tukuma»; il se déroulait au 
Groenland. Dans la presenta­
tion qu'en faisait le programme-
souvenir du Festival, on pouvait 
lire: «Les gens ne changent pas 
tout a fait après avoir vu le 
Groenland pour la première 
fois, mais on ne peut nier que 
quelque chose change en eux». 
Et. plus loin, à propos du même 
film, on évoquait la vérité que 
nous recherchons fébrilement. 

alors qu'on pourrait la trouve 
sous nos yeux «sous forme d'un 
bateau a moteur, d'un kayak, 
d'un beau fusil, d'un morceau de 
viande de phoque, d'un ciel clair 
et cristallin infini, d'une nuit 
obscure, ou d'amitié»... 

Alors, si vous croyez avoir 
tout vu, ou si vous revez d'autre 
chose, n 'hési tez pas: cap au 
Nord! «Kalaallit Nunaat» vous 
attend: c'est le nom du Groen 
land, «la Terre du Peuple», dans 
la langue du pays. Et lorsque, au 
retour, vous aurez encore au 
fond des yeux le spectacle inou­
bliable des lacs et des glaciers, 
des fjords et des villages, n'étei­
gnez pas trop vite la flamme des 
souvenirs. Accrochez plutôt a la 
porte de votre monde intérieur 
la pancarte qui protege votre in­
timité dans les hôtels de Nuuk. 
de Sisimiut. de Narssaq ou de 
Qaquortoq: «Akornusersomcqj 
rusunngilanga». c'est-a-dire. en 
langue groenlandaise: «Prière de 
ne pas me déranger». 
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SUR LE TOIT DU MONDE 
Jakobshavn : ville des glaces 

Pour atteindre lakobshavn, 
™ il faut passer par Sondre 
Stromfjord. Sur tous les atlas un 
peu détaillés, figure ce nom bi­
zarre, qui est celui du premier 
aéroport du Groenland, la pla­
que tournante du trafic aérien 
du pays. Mais le visiteur de pas­
sage découvre avec surprise que 
Sondre Stromfjord n'existe pas, 
ou plutôt qu'aucune vi l le ne 
porte ce nom, et que l'aéroport 
ne dessert aucune ville. Sondre 
Stromfjord, à l'origine, était seu­
lement une base militaire, créée 
par les Américains en 1941, 
comme un relais sur la route de 
l'Europe, dans le fond d'une cu­
vette désertique, coincée entre 
la calotte glaciaire et l'extrémité 
d'un fjord long de 176 km. C'est 
maintenant la porte d'entrée 
principale du Groenland, à qua­
tre heures et demie de vol du 
Danemark. 

lusqu'en septembre 1984. on 
n'allait de Sondre Stromfjord à 
lakobshavn qu'en hélicoptère. 
Maintenant, un aéroport tout 
neuf permet aux Dash-7 de la 
Groenlandsfly d'assurer en qua­
rante-cinq minutes une dizaine 
de liaisons par semaine avec la 
«vil le des glaces». Ilulissat (c'est 
le nom groenlandais de lakobs­
havn ) s igni f ie l i t t é ra lement 
«montagnes de glace». Et la ville 
mérite bien son nom: située à 
500 km au nord du cercle arcti­
que, elle se trouve à deux pas 
d'un gigantesque glacier, une 
coulée de 50 km de long qui 
avance à la vitesse de trente ou 
quarante metres par jour et qui 
vomit dans la met . avec des 
grondements d'apocalypse, ses 
millions de tonnes de glace. 

Dans le flamboiement 
du soleil de minuit 

L'horizon est barré par ces 
masses énormes, aux formes 
étranges, dont la couleur et le 
relief varient suivant la qualité 
de l'ensoleillement. De loin, les 
icebergs semblent bleus ou verts 
sous le soleil. Quand le ciel s'as­
sombrit, ils prennent des teintes 
glauques ou grises. Il faut les 
contempler dans la splendeur du 
soleil de minuit, qui les pare de 
reflets éblouissants. A cette lati­
tude, le soleil ne se couche plus 
de la fin mai jusqu'à la mi-juil­
let. A minuit, il incendie le ciel, 
flamboyant et superbe, transfor­
mant toute la baie de Disko en 
un lac translucide d'opale et 
d'émeraude. Instant de grâce. 
Expérience inoubliable. On ad­
mire et on se tait. 

En même temps, on ne peut 
pas s'empêcher de songer à la 

longue nuit polaire, à la saison 
des tristesses et des dépressions, 
qui, à lakobshavn, commence le 
1er décembre et dure jusqu'au 
12 janvier. Le 13 janvier à midi, 
la plupart des habitants de la 
ville se rendent, à pied, à skis ou 
en traîneau à chiens, jusqu'en 
haut de la colline de Holm d'où, 
par temps clair, on voit poindre 
le soleil, au ras des montagnes, 
en direction du sud. Émotion. 
Attente de résurrection... Parce 
que lakobshavn se niche dans 
un creux à l'abri des sommets, le 
soleil n'atteint pas la ville avant 
le début de février. 

La féerie des icebergs 
Pour apprécier la majesté indi­

cible du fjord des glaces, rien ne 
vaut une promenade en bateau, 
qui permet de flâner au milieu 
des icebergs: on les contourne, 
on les approche, comme si on se 
permettait quasiment de visiter 
ces monstres un par un pour es­
sayer de les flatter de la main et 
pour tenter de les apprivoiser. 
Spectacle impressionnant et fée­
rique. Ils ont toutes les apparen­
ces : châteaux m o y e n â g e u x , 
tours escarpées, visages hu­
mains, blocs de marbre ciselés, 
sculptures en dentelle. C'est par­
fois la finesse du Tàj Mahal in­
dien et c'est aussi la carrure mas­
sive du monument romain à 
Victor-Emmanuel. Des candéla­
bres, des clochers, voire des 
phallus triomphants jaillissent 
dans le ciel. Des falaises à pic 
sont striées de veines bleues. Des 
parois béantes s 'entrouvrent 
c o m m e un immense hangar 
pour hydravion. A fleur d'eau, 
des tètes de bouledogues, qu'on 
croirait illuminées par un pro­
jecteur sous-marin, se mirent 
dans une transparence turquoi­
se. Les surfaces lisses, damées 
comme des pentes pour slalom, 
succèdent aux effondrements et 
aux crevasses. C'est presque 
trop; on a l'impression que les 
yeux sont trop petits pour tout 
emmagasiner. On est saoulé de 
beauté. 

Avant de regagner lakobs­
havn, on s'arrête un moment au 
petit village de Claushavn, au 
sud du fjord. Le jour où j 'y suis 
passé, un ami du guide qui m'ac­
compagnait, fêtait, dans le vil­
lage, son anniversaire. Cravaté 
et endimanché, il accueillait gé­
néreusement tous les visiteurs 
qui voulaient partager sa joie: la 
bière coulait à flots et les tran­
ches de poisson séché étaient 
disponibles en abondance. Puis, 
nous sommes rentrés au port, en 
longeant, près de lakobshavn. 

l'emplacement de l'ancien vil­
lage de Sermermiut, qui fut pro­
bablement le premier endroit 
habité de la région : on y a trou­
vé jadis des vestiges archéologi­
ques qui dateraient de plus de 
3 500 ans. 

Cuisine française, 
crevettes et toundra 

À lakobshavn, deux hôtels 
confortables peuvent vous rece­
voir. À l'hôtel Hvide Falk («Fau­
con blanc»), au centre-ville, si 
vous vous exprimez en français, 
vous aurez peut-être la visite du 
chef cuisinier qui viendra vous 
saluer, et qui vous demandera 

gentiment quelle température il 
fait à Paris ou à Marseille: c'est 
un Français, originaire de Lu-
chon, dans la région des Pyré­
nées. Recruté autrefois par voie 
des petites annonces, il s'est plu 
à lakobshavn : il y travaille de­
puis quatorze ans... L'autre 
hôtel. l'Aretic Hôtel, inauguré 
en octobre 1984, domine la ville, 
sur la route du nouvel aéroport : 
il offre une vue superbe sur le 
port et le fjord; et la cordialité 
du gérant, M. Henning lepsen, 
contribue largement à en faire 
un lieu de séjour des plus agréa­
bles. 

Tokyo l 0 " 
to­

i l , quand, comment... 
RENSEIGNEMENTS 
— Bureau du Tourisme danois, P.O. Box 115, Station « N » . 

Toronto M8V 3S4. 
— Si vous tenez à avoir une documentation en français, vous 

pouvez aussi écrire à l'Office national du tourisme du Dane­
mark, Maison du Danemark , 142 Champs-Elysées, 
75008,Paris (France). 

— Groenlands Rejsebureau, Skibshavnsvej 31, P.O. Box 330, 
DK-3900 Nuuk/Godthab (Groenland). 

— Nuuk Turistforening Groenland, P.O. Box 199, DK-3900 
Nuuk/Godthab (Groenland). 

— Pour des voyages organisés et des circuits au Groenland, on 
peut s'adresser à Goliger's Tours Ltd., 40 St. Clair Ave. W. , 
Toronto M4V 1M2. 

DEVISES ET PRIX 
La devise est la couronne danoise ( C D . ) . Le taux de change en 

monnaie canadienne varie actuellement entre 0,1700 et 0,1550; 
c'est-à-dire que, avec un dollar canadien, on obtient de 5,88 
C D . à 6,45 C D . 

Attention! Le tourisme au Groenland coûte cher. Cela se com­
prend aisément: tout doit être importé, depuis la moindre carot­
te ou pomme de terre jusqu'à la plus petite planche de bois de 
construction, en passant par le lait et la viande... 

Pour une semaine à Nuuk et lakobshavn, organisée par le 
Groenlands Reisebureau, il faut compter sur une dépense totale 
d'environ 10 500 C D . , soit à peu près 1750 $ par personne (tous 
frais compris: hôtels, restaurants, excursions diverses, vol aller-
retour Nuuk-lakobshavn, entrees dans les musées). A cela, il 
faut encore ajouter le montant du vol Montreal-Frobisher Bay. 
puis Frobisher Bay-Nuuk, et retour. 
À LIRE 
— Les derniers rois de Thulé. de lean Malaurie (10 / 18, Terre 

humaine) 
— Groenland, univers de cristal, de Louis Rey (Flammarion) 
— L'Africain du Groenland, de Tété-Michel Kpomassié (Flam­

marion) 
— Sur les momies du Musée de Nuuk: The Mummies of Oila-

kitsoq, dans National Geographic, vol. 167, no 2, février 
1985. 

Jakobshavn, le premier aéroport du Groenland. 

lakobshavn compte environ 
quatre mil le habitants et six 
mille chiens. L'été, les chiens 
sont au repos. Attaches sur des 
rochers, sous les séchoirs à pois­
son, ils geignent comme des en­
fants en punition, dans le vent 
frais, en attendant le retour du 
blizzard et de la neige, qui fe­
ront d'eux les maitres incontes­
tés et irremplaçables du trans­
port tout terrain. 

Près du port, où les taches co­
lorées des bateaux de pèche sem­
blent esquisser un pas de danse 
autour de quelques blocs de gla­
ce égarés, vous pourrez visiter la 
conserverie de poisson, qui est 
l'employeur principal de la ville. 
Dans l'usine, propre comme un 
sou neuf, vous serez sans doute 
particulièrement intéressé par le 
décorticage. le conditionnement 
et l'empaquetage des merveil­
leuses crevettes roses du Groen­
land, dont la saveur unique vous 
p a r a î t r a encore plus succulente, 
après cette visite, lorsque vous 
les retrouverez en préparations 
variées sur la table de votre 
hôtel. 

Vous découvrirez Ifi'rrflisBh 

natale, transformée en musée, 
du grand explorateur polaire 
Knud Rasmussen (1879-1933). 
Vous verrez la vie i l le église, 
l'Eglise de Sion, bâtie en 1780. 
Surtout, si vous voulez mieux 
saisir la dure beauté et la sévéri­
té grandiose de la nature arcti­
que, vous irez marcher dans la 
toundra. Dans l'immensité de 
cette terre quasi désertique, rude 
et splendidc. qui n'est pas une 
terre sans vie, vous observerez, 
au milieu des mousses et des li­
chens, les «arbres» nains qui ne 
sont que des plantes rampantes; 
vous constaterez l'extraordinai­
re variété des herbes et des 
fleurs qui, profitant des vingt-
quatre heures d'illumination du 
jour arctique, semblent compen­
ser la brièveté de l'été par leur 
profusion foisonnante et par la 
richesse des coloris. Et vous ai­
merez ce pays, à la fois aride et 
fécond, pays de contrastes saisis­
sants, de jour et de nuit, de soleil 
et de glace, d'espoirs fragiles et 
de forces hostiles. «Terre des 
hommes» quand même, envers 
et contre tout ; «Terre du Peu­
ple»: Kalaallit Nunaat. 
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OCCASION UNIQUE 

VISITEZ EXPO 86 
DE VANCOUVER 

EN INCLUANT LA 

CALIFORNIE 
EN GROUPE EXCLUSIF GUIDE 

PARTOUT EN LANGUE FRANÇAISE 

PRIX TRÈS SPÉCIAL: H O B 
a deux par chambre canadien» 

* Admission 3 purs a I Expo 86 
* Transport en autocar De Luxe 
* Hébergement 17 nuits dans 

des hôtels premiere classe 
* Tours de ville guides de Van­

couver. San Francisco. Los 
Angeles. Victoria B C. 

ET LA COTE OUEST AMÉRICAINE: 
Seattle, Portland, Eureka, Fresno 
6 NUITS AUX SUPER HILTON DE 
SAN FRANCISCO ET LAS VEGAS 
* 2 NUITS: LOS ANGELES HILTON 

t ransport aenen e n t u s 

EN SUISSE 
RABAIS 20 à 60% 
HÔTEL OU AUTO 

De votre chou 
Pour une nuit 

KM illimité 
15 categories 

i p tu t t l t t HjtSM »Mrt»fc iHSt t - f / sw 
rtran On l i r i l l » r i « i l u n i . 
r»»r infermat i tn i , é tma i te t i 1 te t r t aient 

• t . . M l " < appeler SUISSE TOURS. 

FAITES VENIR LA BROCHURE 
DÉTAILLÉE DE CE BEAU VOYAGE 

RESERVEZ TRES TOT 

1 2544 Ontario t I I2K IVY4 V 

YVONDUPUIS 

523 ' 2 1 4 3 ^ ] FRONTENAC 

PERMIS DU QUEBEC 

PARIS 
3 8 9 e t + 

AVION + AUTO 
Km ill. 

2 sem. 3 sem. 4 sem. + 

648 668 demand* 

Fiat Panda: prix par perj., base double 
REDUCTION POUR 4 PERS. ET PLUS 

288-2322 ïfljppfc 

Permu du Quebec 

VAL SANTE 
Jeûne et repos 
Val Morin 

1-819-322-5635 

C L U B TROPIQUE 
La difference que vous voyei et la 
difference que vous economise!. 

Vols seulement 
Exemples passes 

Londres** /Paris 
û M"" de L I w 

Cancun / Puerto Plata 1QQ S 
FUTURS FLASH 

LA F O L I E MEXICAINE 
le tS , 12,19 «136 octobre 
2 semaines, avion et hotel 

N E W Y O R K 
109» 

• 21 au 2i scut e 22 au 25 
août • 28 août au 1er sept • 
29 août au 1er sept • Fete du 
Travail et Action de Grâces 4 * ' O * 7 * " » 
if it it it it itifir-ificififirif 
+ NEW YORK du 29 août au . — f t < + 
* 1er sept Féte du Travail 1 28 » 

—̂  t u — m m u t Deeetw LiitiliiaUml—Inn 

it it it it it it it it it it irik it 
TOURS P L A N E T ! 

333 Emery n i r c o c i 
0." S' Of»i| a. Mo l o x m u x O t U ' D O U I 

L'auberge 

S t e- Ag a t he-d e s- M o n t s 

L A C A L E C H E 

Tarifs a partir de 

FrN DE SEMAINE : ' 85$ 

SEMAINE - 5 NUITS: 200$ 

Incluant: les couchers • tous les 
repas - piscine chauUée • planche 
a voile - canoë • pédalo - bicyclette 
moniteur • garderie • etc 

Sans trais de Montréal: 430-7114 
de I extérieur de Montreal: 1-800-567-6700 

A C A P ' I L C O seulement 399$ 

BRUXELLES, AMSTERDAM  

é partir (te 429 s 

• ESPAGNE COSTA DEL SOL 
29 août, 2 semaines, avion et hotel 

aparté de 
•Depart de Toronto 

V o y a g e s Flash 

709* 

CLUB TROPIQUE 
5475, rue Paré, Montréal 

738-4499 P » r m , » du Quebec 

JE VOYAGE 
COMME JE VEUX 

AVEC NOUVELLES FRONTIERES 

1130 boui de Mar. onneuve ouest 288-4800 

Un séjour air/mer FunShip 
pour 799 $... impossible! 

Vous désirez en obtenir pour votre argent? Nous regret­
tons, mais à ce prix, c'est impossible. Carnival Cruise ne 
lésine pas sur la valeur et les avantages inclus: ponts 
spacieux pour vous dorer au soleil, superbes spectacles 
présentés par des artistes professionnels, casinos com­
plets et des plus excitants et beaucoup plus. 

Vous serez aux petits soins 24 heures sur 24. Les 
gourmets et gourmands seront ravis, plus de 8 repas 
par jour vous sont servis. Si vous désirez une vacance 
ordinaire, allez-y et payez 799 $ pour une croisière 
ordinaire. 

Mais si vous voulez une vacance qui sort 
de l'ordinaire et que vous recherchez quelque chose 
de nouveau et de différent, nulle autre croisière ne 
peut égaler Carnival Cruise Lines pour le plaisir, les 
activités, le confort et en plus le tarif aérien est inclus. 
Aujourd'hui, consultez votre conseiller en voyages 
Sears, il sait ce qu'il vous faut. 

N'oubliez pas, plus de 100,000 Canadiens ont choisi 
une croisière "Carnival" comme croisière à valeur excep­
tionnelle. Comparez les avantages inclus d'une croisière 
"Carnival FunShip" et vous découvrirez quelle valeur 
exceptionnelle vous obtenez lors d'un séjour FunShip. 

Carnival Cruise... le bon choix pour valeur. 

La Flotte de 
"Carnival 

Cruise Lines" 
Tropicale ~ 36,000 tonnes, croisière 
sur la Riviéra Mexicaine de Los Angeles. 

Jubilee — 47,000 tonnes, croisière 
dans les Antilles de Miami. 

Holiday — 45,000 tonnes, croisière 
dans les Antilles de Miami. 

Celebration — 48,000 tonnes. 
croisière dans les Antilles de Miami, 
(croisière inaugurale le 14 mars 1987) 

Festivale — 38.000 tonnes, croisière 
dans les Antilles de San Juan, Puerto Ricci. 

Av»c nos prix spéciaux d'introduction, 
envolez-vous vers San Juan, Puerto Rico ot 
montez à bord du FunShip Festivale, pour. 
une croisière de 7 jours dans les Antilles à 
partir de 

Can par personne, ' 
de Montréal 
(cabine. Catégorie 2) 1 , 3 5 5 $ 

H Carnival Cru ise Lines 
La Compagnie de Croisière la plus populaire au Monde 

Laval 
662-2828 

Hull 
778-4187 

Si-Laurent 
335-1171 

Sherbrooke 
821-4204 

Anjou 
353-5184 

Trois-Rlvlères 
379-6163 

Brossa rd 
465-4984 
Cornwall 
938-9305 

St. Jean 
349-2393 

Chicoutimi 
549-2128 

St. Jérôme 
432-2110 

LaSalle 
364-9720 
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A SEAMS 
vous en avez pour votre argent... et plus* 
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SUR LE TOIT DU MONDE 
Nuuk : momies, silence et « tupilaks »... 
H p . t o n naissez-vous, dans le 
™ I monde, beaucoup de capita-
ks-oii l'on peut atterrir, en pro -
veAaoce de l'étranger, sans qu'il 
j ajt, à l'aéroport, de contrôle de 
tloii&ne. sans qu'on vérifie les 
p.ijseports. sans qu'on aperçoive 
ty trioindre uniforme de policier 
• , '« ! • gardien de sécurité? C'est 
Çc 'qui se produit lorsque, arri­
vant de Krobishcr Bay, on débar-
qu'e à N u u k , la c a p i t a l e du 
î irpcnland. Il est vrai que les 
candidats au passage sur cette li-

ROGER RONDEAU 
(collaboration spéciale) 

cric se bousculent moins au en 
direction d'Acapulco ou de rort-
Laudcrdale! Le jour de mon arri­
v e , le De Mavilland à hélices 
1XIC 7 tic 40 places ne transpor­
tâ t que six passagers. Et nous 
ii Vtions que sept lors du vol de 
fdjlOUf, dix jours plus tard. 

Le contraste est frappant en-
| n , d'une part, l'environnement 
dénude de roches noires qu'on 
traverse sur les 5 km menant de 
l'aéroport en ville, et, d'autre 
part , les petites maisons aux 
railleurs vives, rouges, vertes, 
{aubes, qu'on découvre lors­
qu'on entre dans la cite. Nuuk 
iijn danois Godthab) est une 
\rllc moderne de 12000 habi­
tants, située dans un paysage 
magnifique, a l'extrémité d'un 
.cap. juste a l'entrée d'un reseau 
de fjords. La masse enneigée du 
mont Sermitsiak domine l'ag­
glomération, 
Le «Tupilak»: 
un petit monstre 

L'hôtel Groenland et l'hôtel 
Godthab, au eenire-ville. vous 
offrent tous deux les commodi­
tés modernes et un confort de 
bon aloi A proximité immedia­
te, plusieurs boutiques et maga­
sins présentent des articles d'ar-
lisanat groenlandais, notam­
ment les sculptures de figurines 
cl de «tupilaks». qui sont les pro­
ductions les plus connues de 
l'art esquimau traditionnel. 
'. Le tupilak remonte aux origi­
nes de la culture groenlandaise: 
t 'étai t un animal imaginaire. 

fait d'os, de tourbe et de peau, 
auquel on accordait un certain 
pouvoir magique. Lorsque l'ex­
plorateur Gustav Holm, premier 
Blanc a parvenir à Angmagssa-
lik, demanda en 1884 a voir un 
tupilak. les habitants, ne réussis­
sant pas a faire un dessin, décou­
pèrent un tupilak dans du bois 
Ce fut le début de la fabrication 
de tupilaks en bois, os, dents, 
steatite (ou pierre à savon), qui 
s'est répandue peu a peu dans 
tout le Groenland. 

Mais les boutiques ne sont pas 
la seule curiosité intéressante de 
Nuuk. Le Musée national groen­
landais vaut a lui seul le déplace­
ment. I l retrace l 'histoire de 
l ' i m p l a n t a t i o n h u m a i n e au 
Groenland depuis la fin de la 
d e r n i è r e g r a n d e p é r i o d e 
glaciaire . I l évoque les deux 
grandes cultures esquimaudes 
de ce qu'on a appelé la «civilisa­
tion arctique microlithique»: la 
culture de Dorset et la culture de 

Thulé. Il fait revivre les activités 
des chasseurs de phoques et des 
chasseurs de baleines, jusqu'à 
leurs contacts, de plus en plus 
fréquents, avec les baleiniers eu­
ropéens et américains, au cours 
des derniers siècles. 

Embaumé par le froid 
depuis 500 ans 

L'attrait principal du Musée 
de Nuuk réside surtout dans la 
présence de quatre des célèbres 
momies qui ont été trouvées en 
1972 dans des sites funéraires à 
O i l a k i t s o q , dans la r é g i o n 
d'Uummannaq, sur la côte ouest 
du Groenland, à 400 km au nord 
du cercle arctique. Les corps, qui 
étaient au nombre de huit (deux 
enfants et six femmes), lorsque 
deux chasseurs les découvrirent 
par hasard, étaient restés dans 
un état de conservation remar­
quable. Soumis a l'action simul­
tanée des basses températures et 
de l'absence d'humidité causée 

SYMPHONIE I N C . 

1 mouvement en harmonie 

I équipe professionnelle de con­
seillers en voyages 

I rones directement aux compa­
gnies aériennes 

planification de voyages en 
groupe 

I expert en formule cCLUB» 

I location de condominiums 

I liste des spéciaux tous les lun­
dis 

I «Mercredi» journée rabais pour 
i âge d or 

I cadeau surprise aux futurs 
mariés 

I service de passeport 

I maillots de bain exclusifs 

1 service multilingue 

7106 rue St-Hubert, Suite 100, Montréal H2S 2N1 - Tél.; 495-4472 

Venez nous voir!... Come and see us!... 
Venite a vederci!... Benvenidos a todosî... 

157, rue Jean-Talon EstN 

Tél.: 270-4105 
V o y a g e s Josée Inc. 
présente 

Voyage en groupe 

G r a n d t o u r 

d ' E u r o p e 
11 pays 
Départ le 7 sept. 

2079* 
Inclus: av ion, hôtel classe tou­
ristique, repas et excursions 
selon itinéraire, taxe et frais 
de service, etc. 

N 'hes i te i pas à nous consulter. 

Permis du Quebec 

par les vents desséchants, ils 
avaient été momif iés exacte­
ment comme si on les avait em­
baumés. Leur mort, d'après les 
experts qui les ont examinés, re 
monterait aux environs de l'an­
née 1470. Aujourd'hui encore, 
en visitant le Musée, on se dé­
fend mal d'une certaine émo­
tion devant le visage calme, te-
posé, d'un bebe de six mois, 
qu'on croirait prêt à sourire s'il 
n'y avait pas la cavité béante des 
orbites vides; les yeux ont dispa­
ru: ces yeux d'un garçon qui au­
rait eu vingt ans au moment ou 
Christophe Colomb découvrait 
l'Amérique... 

Non loin du Musée, l'ancien­
ne maison de Hans Lgcdc, qu i 
fondât le poste de Godthab en 
1728. est considérée c o m m e 
l'une des pieces essentielles du 
patrimoine national; elle sert de 
résidence au premier ministre, 
M. lonathan Mot/fcldt . A quel­
ques dizaines de mètres de là, la 
statue du fondateur, perchée sur 
une butte, veille sur la ville. 
Une église moderne, du culte lu­
thérien, est dédiée a Hans Ege-
de; elle a été inaugurée en 1971 
pour célébrer le deux-cent-cin­
quantième anniversaire de l'ar­

rivée de Egede au Groenland. 
Avec un peu de chance, vous 
pourrez peut -ê t re y a s s i s t e r , 
comme mol, à une cérémonie de 
baptême, où vous aurez l'occa­
sion d'admirer la tenue tradi­
tionnelle d'apparat d'une famil­
le groenlandaise: l'anorak blanc 
des hommes, et le vêtement des 
femmes, décoré d'innombrables 
perles aux couleurs d'afC-en-ciel, 
avec le pantalon de cuir et les 
bottes. 

Vous vous estimez chanceux, 
également, si vous êtes Invité, 
comme je l'ai été. à la représen­
tation donnée devant un public 
restreint, dans les locaux d'une 
école, par une jeune troupe de 
théâtre dynamique, du nom de 
«Silamiut», qui veut mettre à 
l'honneur des productions d'au­
teurs groenlandais. En flânant 
dans les rues tranquilles, pres­
que silencieuses, vous aurez une 
première initiation au mode de 
vie du pays. Dans le quartier du 
Vieux Port colonial, vous pour­
rez voir quelques jeunes qui. au 
milieu des vagues, s'entrainent 
au maniement du kayak. Vous 
passerez devant le Braettct, le 
marché à ciel ouvert, où, en tou­
tes saisons, les chasseurs et les 

pêcheurs vendent leurs prises de 
la journée. Vous verrez le bâti­
ment de l'ancienne école de for­
mation des instituteurs, cons­
truite en 1907, qui figure main­
tenant dans les armoiries de la 
ville de Nuuk. 

Des Fjords, des lacs 
et des rubis 

A l'emplacement des «lardins 
arctiques», près du monument 
qui commémore la visite, en 
juillet 1952, de souverains da­
nois, Frédéric et Ingrid, vous se­
rez surpris de ne découvrir, au 
premier coup d'oeil, qu'une sur­
face sans relief, comme un ter­
rain vague. Regardez plus atten­
tivement: parce que seule une 
mince couche à la surface du sol 
dégèle durant l'été, on a adopté 
une conception «à la japonaise» 
des jardins groenlandais, où l'on 
utilise des coussins de plantes 
basses pour tracer des motifs de 
couleurs au milieu d'un ensem­
ble de roches et de graviers dis­
posés avec soin. A l'angle d'une 
rue, dans un creux d'humidité, 
vous vous arrêterez pour con­
templer les soyeuses capsules des 
linaigrcttes, les cotonniers du 
pays des glaces, qui frémissent et 
scintillent dans la lumière du 
soir arctique... 

Nuuk est un bon point de dé-

fiart pour une exploration des 
jords environnants. O n dit qu'il 

n'existe nulle part au monde un 
air aussi pur et une eau aussi 
claire. A 48 km de la capitale, on 
atteint en bateau l'hôtel de Oor-
qut, qui est le seul hôtel en mon­
tagne du Groenland, un paradis 
de calme dans un écrin de na­
ture sauvage. À proximité, vous 
pouvez pécher votre propre trui­
te de ruisseau, que l'hôtel vous 
apprêtera si vous le désirez. 

Le bureau de tour isme de 
Nuuk offre d'autres possibilités 
d'excursions. Au petit village de 
Kapisigdlit. où l'on trouve une 
rivière à saumons et un élevage 
de caribous. Au village aban­
donné de Kangcq. dont les vieil­
les maisons encore solides disent 
bien ce qu'était la vie à l'ancien­
ne dans un cadre totalement iso­
lé. À la chute d'eau d'Ugpik, sur 
le flanc du mont Hjortetakken. 
Dans le décor majestueux du 
Kobbefjord. O u même jusqu'à 
160 km au sud de Nuuk, à Fiske-
naesset, un village de pécheurs, 
dont les alentours sont connus 
pour les pierres semi-précieuses 
et leurs petits rubis. 

V O Y A G c S 

CROISIÈRES 
7 nuits - Caraïbes 

FLORIDE 
avion - auto - hôtel 

ACÂPULCO 
avion-hôtel-8 nuita 

(514 )374^7700 
3Î$5, rue B*Un*tf Erf m, Q - J « M C 

768* 
349* 
529* 

Q u ô b c c / U R t t J 
CELEBRATION DU 7 NOVEMBRE |1S jour,) 
31 O C ! O U 14 no. C n AS 
Mo>tou leningrod Volgograd 1033 
Dont le cadre de I Année Int. de la Paii 
VOYAGE DE LA PAIX | IS jeorl) 
21 nov. au 5 déc * 
Mo «ou leiw.gr od Volgograd Mintk I J 0 U 
FESTIVAL 01 l HIVER RUSSE (1S (ours) 
2 itirléraire J, au choix: 
Moitou Leningrad Kiev Odeisa 
au Moicou leningrod Soutdal 1699 s 

Soirée In format ion-Voyage 
U |eudi 11 septembre à I e heurei 

4 5 7 0 , rue St-Denis, Montréa l 
Tél.: 845-5778/845-4945 

Permis du Québec 
A 3 P C K P A O T 

Faites relâche dans Charlevoix 

RLÀ VIE DE CHATEAU 
INK TABLE 

l)K KOI 

O M N I U M DE GOLF 

CHARLEVOIX 

les 22, 23 et 24 août 1986 
3 nuits. 4 |ours. incluant 3 parcours de golf de 18 trous par personne, voiturette 
électrique. 3 couchers. 3 cocktails. 1 souper par personne. 1 buffet gastronomique. 
2 petits oeieuners 

296$ 

taie et service Inclus. 

par personne, 
occ. double, 

«FORFAIT SAISON 1986»| 
SAFARI-PHOTO AUX BALEINES 

I 

« Incluant: 2 couchers, 2 petits déieuners. 2 diners (repas du soir), excursion 
aux balemes (3 heures) sur le Cavalier des Mers (commenté par des 
naturalistes), depart de Baie Ste-Cathenne 

* Tarif: 189$ par personne, occupation double 

* Dates: Du 9 août 1986 au 15 octobre 1986 
2 nuits. 3 lours 

* Taxes et service compris. 

-463-2613 - 181. rue Richelieu, Pointe-au-Pic GOT 1M0 (418) 665-3703 

^ u b e r g e 
• n i v e r s e l 

1-800-463-4495 

HOTELS AU QUÉBEC 
QUEBEC CHICOUIIMI AIMA 

1000 des 
Cflscnde* 
418-668-3261 

STETOY, QUEBEC 
2300 chemin 250 6oul 2955 

9teToy Sagueneens Boul Laurier 
418-653-5260 418-646-8326 418-653-6721 

ORUMMONOVtlLE RIVIERE DU LOUP RIMOUSKI MONTRÉAL 
5000 
Sni'broolit est 

819-478-4871 418-611 (520 418 724 6944 514-253-3365 

RIVIERE OU LOUP RIMOUSKI 
311 Boul 130 
Hoiet devine St-MmaM 

18, chemin 
des 
Falaises 
Pointe-au-Pic 

GOT 1M0 

(418) 665-3731 

(BALEINES 
ET GASTRONOMIE» 

187Vp.p. 
Le spectacle unique des baleines 
|umele a notre cuisine gastrono­
mique réputée. Chambre 2 nuits, 
dejeuner et souper, excursion de 
3 h et casse-croûte Le 2e soir, 
menu gastronomique «sur me­
sure», composé avec le chef, in-
uiuant ies vins d 'accompagne­
ment. 

Du 18 août au 10 octobre 1986. 

Auberge Sur Mer i n c . 
À PROXIMITÉ: 

• Traverse St-Siméon— Rlvtér»-au-Loup 
• Piégé et Ponemuna 
• Centre éducatif forestier les 

Palissades 
H É B E R G E M E N T ET RESTAURATION: 

• Motels SOS, 2 pers. 
• Chambra d'hôtel 

34$, 2 par». 

• Chatat* 

• Restaurant licencié. 
FORFAIT D'HIVER DISPONIBLE 
Situe é une vingtaine de mines du quai de Baie 
Ste-Catnerme. pont de depart des croisières 
d observation des baleines et d'exploration du 
Fiord Saguenay 
Information — réservation: 
109, dU Quai. C P . 96 
St-SImeon, Charievoli, ÎSur 
G O T ixo \ Mer 
(418) 638-2674 

CROISIERES 

Baleines 
Départs: 
10 h, 13 h 15, 16 h 30 
début juillet à la mi-octobre 

30$ par 
personne 

Baleines 3 hres 
D É P A R T DE BAIE S T E - C A T H E R I N E 
BALEINES, durée 6 heures. 60* par personne 

Départs: 7 h 15; 23 et 30 août; 6 et 20 septembre. 
Enfants 5 à 12 ans: moitié prix. 

C A V A L I E R D E S M E R S 
Navire rapide, sécuritaire, confortable 
Longueur: 100' - Vi tesse: 24 noeuds 
Bar et casse-croûte sur le navire. 

Réservez maintenant! 
sur semaine 
CROISIÈRES 
NAVIMEX INC. 
126, Saint-Pierre, Québec 
Que. G1K 4A8 
(418) 6 9 2 - 4 6 4 3 

fin de semaine 
Baie Ste-Catherine 
(418 ) 2 3 7 - 4 2 7 4 
Les horaires et les tarifs sont 
sujets à changement sans 
préavis. 

> * » i | ? r | 

! T r r j r?î 

CROISIÈRE AUX BALEINES 1 5 2 5 0 $ 

Incluant croisière de 3 hres, chambre 2 nuits, 2 déjeuners, 
2 soupers (transport en sua, si nécessaire). 

Tennis, piscine chauffée, salle de jeu inférieure, terrasse sur le 
fleuve, boite à chanson. 

1030, rue Etienne, La Malbaie 418-665*4413 
Acceptons frais d appel 

Auffl 
de 

Peau 
Combinez le charme d'une croisière 

en "Showboat" et la découverte 
des Mille-Îles à bord du Island 

Queen, ainsi qu'une visite guidée à 
Kingston, où les sites historiques 

vous séduiront. Prenez une 
Escapade VIA Rail et offrez-vous 
cette mini-vacance mémorable 

Excursion d'une journée 
dans les Mille-Iles 

DE. Montréal/Dorval 
Adulte Enfant 

(de 5 à 11 ans) 

59 $* 29,95 $* 
Votre forfait comprend: 
e une croisière dans les 

Mille-Îles à bord du 
Island Queen, 

e le transport ferroviaire aller et 
retour à Kingston ainsi que les 
transferts. 

• une visite guidée de Kingston. 
Pour plus de renseignements, 
appelez votre agent de voyages 
ou VIA Rail au 871-1331. 

'Certaines conditions s'appliquent, 
les tarifs sont sujets 
à modifications 

f f f i 
Détenteur d un 

permis du Quebec 
elite I Un'.! 

,^.Jmm Québec ss 

file:///rllc
http://leiw.gr
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LA RÉSERVE FAUNIQUE DE ASHUAPMUSHUAN 

Pour les vrais amateurs de pêche 

Le poste d'accueil et le dépanneur au lac Chlgoubiche. 

M Depuis 20 ans. Will Perks 
™ et Edward )abs viennent 
de l'État de New York pour fai­
re leur pèlerinage annuel dans 
la réserve de Ashuapmushuan, 
connue également sous le nom 
de Chibougamau, le temps de 
faire le plein d'air pur et de 
capturer quelques brochets di­
gnes des meilleures histoires de 
pêche. 

ROBERT NADON 

Il faut dire que ce sont des 
experts qui aiment défier les 
lacs de cette réserve exception­
nelle pour la qualité des prises 
et des installations, qu'ils con­
naissent les coins et les recoins 
des meilleurs lacs, et qu'ils font 
surtout l'envie des pécheurs 
qui visitent la réserve pour la 
première fois. Encore plus 

3uand on choisit le mois 
'août pour faire son excur­

sion... 

Les impressions du néophyte 
sont habituellement sans équi­
voques : « Il faut être un bon 
pécheur et avoir un bon équi­
pement, comme un moteur à 
essence puissant et même un 
sonar, pour réussir un voyage à 
la fin de la saison dans le parc 
d'Ashuapmushuan», dit-il ha­
bituellement à la vue de cette 
mer d'eau douce. 

Au printemps, les conditions 
sont évidemment idéales pour 
la pêche à la truite mouchetée 

et le doré dans la partie sud de 
la reserve, le doré, le touladi et 
le brochet dans le nord. On 
capture aussi du grand corégo-
ne dans trois lacs dont le lac 
Chigoubiche. 

À Chigoubiche, incidem­
ment, une nouvelle expérience 
a été tentée cette année avec 
l'installation d'un pourvoyeur 
indépendant. Les trois jeunes 
qui gèrent cette pourvoiric 
sont dynamiques. Le service est 
excellent. Les six chalets sont 
confortables et très propres. 
Cet endroit compte aussi une 
cinquantaine de terrains de 
camping. 

Très vaste, avec ses quelque 
I 200 lacs et rivières dont 400 
sont considérés comme facile­
ment accessibles (dont la riviè­
re Ashuapmushuan et ses tri­
butaires qui alimentent le lac 
Saint-lean), la réserve offre un 
territoire exceptionnel pour la 
pêche et un excellent potentiel 
pour la chasse a l'orignal. 

Pour les amateurs de canot-
camping, la rivière promet en­
fin une expérience très intéres­
sante. Cette route d'eau était 
jadis empruntée par les Amé­
rindiens et les trappeurs qui 
faisaient le commerce des four­
rures entre les tribus du nord 
et les postes de traite du sud. La 
descente s'effectue obligatoire­
ment en groupe organisé et on 
doit obtenir une autorisation 
préalable des autorités de la ré­
serve. 

Des sportifs heureux : André Gagnon, de la pourvoirie 
Alain Richard, et les deux « experts » américains, Will 
Perles, au centre, et Edward Jabs, à droite. 

Pour réussir un voyage de pêche dans une région peu 
connue, il faut savoir lire un lac afin de dénicher les 
endroits les plus susceptibles de fournir du poisson. 

bleau synopt ique 
Adresse : Réserve faunique Ashuapmushuan. 625 boulevard 
Sauvé, C P . bb, Roberval, G8H-2N4, (418) 275-1702. Il y a deux 
entrées, l'une au sud. au kilomètre 35 de la route 167. l'autre, au 
nord, au kilometre 178 de la même route. 
Hébergement : En plus des installations du lac Chigoubiche, on 
retrouve douze chalets pour deux personnes au lac du Milieu et 
un chalet bon pour sept au lac Dufferin. Les prix sont S44 par 
chalet (maximum de quatre personnes). Le camping coûte $8 
par jour. Une chaloupe est comprise dans la location d'un cha­
let mais une embarcation supplémentaire coûte $14 Les droits 
de pêche quotidienne sont de $4. 

Pour réserver un chalet au lac du Milieu, on doit faire les 
réservations à Roberval. au bureau du ministère. Pour les cha­
lets du lac Chigoubiche, on appelle à Québec 1-800-462-5349. 
Autres services : Il y a un dépanneur au lac Chigoubiche, situé à 
113 kilomètres de Saint-Félicien.. 
Chasse : Ashuapmushuan signifie «là où vient boire l'orignal» 
en langue amérindienne, un nom prédestiné pour les amateurs 
de chasse. 
Visite : Pour faire un pique-nique, admirer des panoramas im­
pressionnants dont les chutes Chaudière ou simplement obser­
ver les habitats des castors, la réserve offre plusieurs sites inté­
ressants. L'activité 'a plus populaire auprès des familles de la 
région : la cueillette des fruits sauvages, les framboises et, bien 
sûr. les bleuets. 

GROUPE EXCLUSIF 
25 JOURS 

MERVEILLEUX 

A C C O M P A G N E 

tâi.- P A f l 

L'INDE 
LE 

C A C H E M I R E 
LE 

N É P A L 
Louise Massue 

DÉPART LE 31 OCTOBRE 1986 
VOYAGE DE QUALITÉ SUPÉRIEURE 

P m p a r 
personne 
deui par 
chambre 

spécial: 

4 4 8 9 * 
S O N T I N C L U S : Tous les avions, les 
autocars de luxe, hôtels, la grande majo­
rée des repas, toutes les visites et to'jrs 

SÉANCE D'INFORMATIONS 
Venez noua rencontrer 

Mercredi 20 août 1986 
14 h et 19 h précises 

C'EST GRATUIT, réservez, 
téléphonez: 5 2 3 - 2 1 4 3 

EXTENSION AU SRI LANKA DISPONIBLE. 

523-2143 

M auer 
VOYAGES 

YVONDUPUIS 
Jj 

-4 

P O U R L ' E U R O P E 
• • i t r v r i » es billet» dm v ier 

mu prim économique 

AIR FRANCE «AIR AUTO» 
WAROAIR «AIR AUTO» 

LOCATION APPARTEMENTS 
BAIE M S ANGES 

SPÉCIAUX PARIS A •Aim M 395* 
AVION 747 A u r a i » 435» 
T« 281-1040 U * * * P M B 199s 

SIIVICI lUIOPf EN DI TOURISME 
AUTOMOlllI 

ACHAT «RACHAT» 

Spéooii&te 6e \o vente et location prix 
« hors taxe • tou to i o u t o m o b i l e i 
e u r o p é e n n e s hvrob les en Europe. 
Permis internattonoJ. Assurance-Auto 
internationales 

Air auto Air franco owe 2 btffttj d'avion 
betmon 3 (bose 2 pan.) «PIAN 
ACMAI-SACHAT. Gtrotft 2 CV 174» — Ci­
troen Voo 264) — Citroen BX 374$ MRSA 
6141 — Renault 5 Super 249$ — Renault 5A 
499$ — Renault 11 324$ — Peugeot Ootsun 
Hondo VWQ Mercedes for d Camping Car sur 
demande, etc.. Chou de 37 modelé» outo-
manquei. 

Tél.. 281-1041 

VOYAGES S.E.T.Â. VOYAGES 
TOUS BILLETS D'AVION - BATEAU -' 

CROISIÈRE TRAINS EURAILRASS peer 
l'Ierepe TOURS HAWAII - CURA • 

MEXIQUE- let ANTILLES FRANÇAISES 
! • • ilei de* CeroAVe) . (.LUI 

MÉDrERRANEE, etc. 

re» mis-uuxmts - M O T sptcuux 
TOURING CLUB DE FRANCE 

1470, rue Peel, fuite 721 
Métra Pool 

Tél.. 281-1040 

ONTARIO 

CROISIERES AUX MILLE-ILES par GANANOQUE BOAT LINE 
«r#* commentaire entièrement en français 

J JpV" RM B R I gjjgg^gppP 

C R O I S I È R E 
D E T R O I S H E U R E S 
VOUS P f I M E T U W T DE REfl-

I f M I N I ADMIRES IA BESUTl 

DES MilltnES CANADIENNES 
ET AMERICAINES — AVEC 

UNE ESCALE SANS TEMPS LI­

MITE AU CHATEAU BCHOT RE­

PUTE MONDIALEMENT. 

THE THOUSAND ISLANDERS I. II. 111. r 
PONTS ou monde entièrement en aluminium. Ils offrent deux ponts recouverts 
pour 500 pal loger* PLUS cmq autres ponts promenodes extérieurs, l'Idéal 
pour la photographie. De p4us. Ion ne vous assigne pas de siege ce qui fait 
qu'il vous est possible de vous déplacer sur les ponts. On trouve a bord, des 
toi terres distinctes, spacieuses et propres ainsi qu'une salle à manger offrant 
des breuvooos, de la bière, du vin et des casse-croûte. 

Départ» de) Ganonoque à 9, 10, 11, 12, 13, 14, 15, 16, 17 heures. 
Emprunter let routes 30 et 401 vers Ganonoque. A moins de 3 heures de 
Montréal. Tarifs spacieux pour les groupes d'excursionnistes en autobus, 
fvner les déco»tient, veyes votre beteou de croisière event d'acheter vos billets. Seine la 
Oensnoeul Boot Une met en service lei THOUSAND ISLANDERS A TROIS PONTS — ET SEULE 
LA OANAMOQUf BOAT UNE COMMENTE LA CROISIERE EN FRANÇAIS EN VOUS FAISANT 
ADMISE» L'ENSEMBLE OU ILES 

TÉL.; AUX MILLE-ÎLES; (613) 382-2144 

Camping 

ESTRIE 

CAMPING COMPTON: 
Forfait vacancei familiales, le forfait comprend l'héberge­
ment en tente-roulotté, le petit déjeuner continental et le dî­

ner à choque |our. Activités, excursions touristiques, 7 jours, 2 adultes. 2 enfants, le tout pour 
seulement 800$. De plus, restaurant et dépanneur sur les lieux. Aussi, emplacements 6 partir de 
10$. Renseignements: 1819) 835-5277. 

LAURENTIDES 

CAMPING DE CARILLON: 
au sud de Lochute à seulement 75 km de Montréal. 159 
sites de camping, magnifiquement aménagés le long de 

la rivière des Outoouois. Plage sablonneuse, service de location d'embarcations, aire de jeux 
pour enfants, rompe de mise à l'eau. Tous les services. Tél. • 1514) 562-4669 

OLD ORCHARD BEACH 
uni i rv'C uinr A IA/AV* SUR 1 0 R O U T * N O 6 S O C 0 , M ° T N E 0 4 0 7 2 . T* I . , 1 2 0 7 1 2 0 2 -
Ï I I LLL I 0 niUL'rA'lYM1, 0502. Magnifique terrain boisé avec sites pour tentes-
roulottes ou emotorhomes». Terrain de jeux pour enfants. Dépanneur. Spécial jusqu'au 31 ooOt 
1986: 7 soirs pour le prix de 5 soirs aux toux de 1985. A 10 minutes de la fameuse plage, du 
Pier et à 2 minutes de Fun town, Aquoboggon Pork et du Maine Mortne Museum. Réserv. s.v.p. 

POUR ANNONCER DANS CITTf R U B R I Q U E . 
Ar-PFIIZ (514) 2 8 5 6 8 9 6 O U 2 8 5 7 7 3 6 

285 -7111 
LES ANNONCES CLASSÉES 

4P* 

NEW YORK 
Fin de semaine de la féte 

du travail 

28 au 29 août 
2 ou 3 nuits 

à compter de $ 1 19 
Également tout let jours 
New York à compter de $119 
Atlantic Crry à compter de $205 
Washington à compter de $ 119 
Boston à compter de $ 189 

Seulement le» déport» du feudi soir et des 
conges ferie» vert New York incluent un 
tour de viMe de 4 heure» et la manutention 
de» bogoge». Tout le» pris » entendent 4 
par chambre. 

Tours New York 

M M I M 
1410. rue Stanlc- ---- SIS «H.. »Q H3A1PI 
Coniultet tolie agent de rvyaget 

C R O I S I E R E S DANS 
LES CARAÏBES 

AU DÉPART 
DE NEW YORK 

2 CROISIÈRES SPÉCIALES CET AUTOMNE 
Embarquez avec nous sur l'Atlantic, un superbe bâtiment battant 
pavillon libérien, pour une croisière de 12 jours avec cinq escales 
ensoleillées. Ou une croisière de 10 jours avec 3 escales. Du 19 
au 31 octobre, avec escales à St-Thomas, Saint-Martin, Antigua, 
La Martinique et San Juan. Ou du 31 octobre au 9 novembre 
avec escales à Ocho Rios, Grand Cayman et Playa del Carmen. 

LE BÂTIMENT LE PLUS LUXUEUX 
L'Atlantic est l'un des plus nouveaux navires de croisière, il 
possède le plus vaste pont extérieur. Les cabines plus spacieuses 
vous^ssurent plus de confort. Sans oubliy cuisine de gourmets, lier i 

piscine, gymnase, salle de bal et salons. Plus un personnel italien 
stylé qui veillera à votre bien-être. 

RÉSERVEZ DÈS MAINTENANT ET ÉPARGNEZ 200-300$ 
Faites vos réservations sans tarder et vous épargnerez 300$ par 
cabine pour la croisière de 12 jours. Ou 200$ sur la croisière de 
10 jours. Pour détails, appelez 800-361-8485 dans l'Ontario et 
au Québec, 514-842-1441 de i ^ v 
Montréal et des autres » - fJLJl* n 
provinces et 416-247- sffWI ^ LES CELEBRES 

^Sï ï f c * j j p j ^ ^ CROISIÈRES DE 
votre agent de IA HOME LINES 

— * t-i 
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LE MOTEL COCONUT 

Le rêve polynésien d'un Trifluvien 
am Le visiteur oui, en arrivant 
™ i Trois Rivieres, consulte 
le Guide touristique du gouver­
nement du Québec, est étonné 
par le nombre réduit d'établi* 
semenU hôteliers qu'on lui pro­
pose, surtout s'il cherche de ces 
petites auberges qui Jalonnent 
les grandes routes du Québec et 
qui offrent un minimum accep­
table de confort. Ce que propo­
se le guide, c'est exclusivement 

G U Y 
P I N A R D 

des motels, en sus bien sur de la 
t radi t ionnel le Auberge des 
Gouverneurs et du Le Baron. 

Le hasard et les circonstances 
ont donc voulu que j'aboutisse 
au motel Coconut, propriété de 
Gerry Landry qui, incidem­
ment, n'a aucun lien de parenté 
avec Roger-D., président et édi­
teur de LA PRESSE qu'il ne 
connait que de réputation. 

Le motel Coconut < il est con­
nu sous ce nom depuis 1959 
même si son propriétaire a dû le 
rebaptiser « Motel aux Noix de 
Coco» pour satisfaire aux exi­
gences de La loi 101 ) s'avère po­
pulaire tant auprès des I r i f lu 
viens qu'auprès des touristes et 
des commerçants de l'extérieur, 
à cause de l'atmosphère que son 
propriétaire lui a créée depuis 

qu'il en a pris possession en 
1959. 

Lors de son inauguration en 
1952 sous le nom de TV Motel, 
cet établissement était le pre­
mier à être construit dans la ré­
gion de Trois-Rivières, ou on 
retrouvait exclusivement des 
hôtels de type conventionnel. 
C'est d'ailleurs dans ce genre 
d'hôtels qu'à l'époque le jeune 
Landry faisait ses classes com­
me garçon de service, puis com­
me maître d'hôtel. 

Onze agrandissements 
en 19 ans 

Au moment où M. Landry en 
faisait l ' a c q u i s i t i o n , le motel ne 
comprenait que 17 unités, of­
fertes au tarif de $5 par nuit. 
Les unités étaient en bon état, 
mais une bonne rénovation 
s'imposait. 

Depuis l'acquisition du mo­
tel, M. Landry, qui est égale­
ment propriétaire de l'Auberge-
molel L'Escapade, à Shawini-
gan, et du motel Penn Mass. au 
Cap-deTa-Madeleine, l'a consi­
dérablement transformé, lui 
faisant subir pas moins de 11 
transformations majeures au 
cours des 19 dernières années. 

En fait, grâce à trois agrandis­
sements, il a porté sa capacité 
de 17 à 40 chambres. Il a agran­
di la salle à manger Aloha trois 
fois (elle a aujourd'hui une ca­
pacité de 60 places), et le bar 
Coconut cinq fois pour lui don­
ner une capacité de 180 places 
assises. 

Le résultat de l'ensemble ne 

manque pas d ' é tonner et 
d'amuser è plusieurs chapitra*. 

Envoûté par l'exotisme des 
-iles polynésiennes, charmé par 
la décoration du bar Kon Tiki 
du défunt hôtel Sheraton Mont-
Royal de Montréal et du bar 
Mai Tai à Fort Lauderdale. M. 
Landry a décidé de recréer cette 
atmosphère dans le moindre re­
coin de son établissement, à 
commencer par la façade. 

Au bar et à la cuisine, cela va 
encore plus loin. Au bar, outre 
les boissons traditionnelles des 
Québécois, M. Landry propose 
17 cocktails exotiques, dont 
une demi-douzaine qu'il a con­
coctés lui-même, avec un succès 
inégal. 

Le menu de la salle à manger 
propose des mets typiques du 
Quebec, et quelques plats à base 
de fruis de mers qui rappellent 

La réception, la salle à man­
ger Aloha, le bar Coconut, la 
decoration des chambres, tout 
tend a recréer l'atmosphère de 
la Polynésie. A l'intention de 
ceux qui détestent l'artificiel. 
M Landry ajoute même que 
tous les artefacts utilisés pour la 
décoration des pièces principa­
les furent importés, pierre de 
lave comprises. Mais n'empê­
che que l'ensemble parait dé­
placé, comme si on avait essayé 
de transplanter un coin sauvage 
d'une ile polynésienne à proxi­
mité du pont Laviolette. 

On s'y fait sans doute, mais il 
n'est pas toujours facile de rete­
nir un sourire... 

la Polynésie, «le ne prétends 
pas que ces mets soient typique­
ment polynésiens, nous es­
sayons de les apprêter différem­
ment ». dit-il en parlant de son 
chef Bertrand Charland, qui a 
fait ses classes au Castel-des-
Prés, et qui est à l'emploi du Co­
conut depuis 11 ans. 

C'est donc une cuisine sans 
prétention, excellente sans être 
extraordinaire, mais suffisam­
ment appétissante et bien ap­
prêtée pour attirer la clientele 
locale qui représente, selon M. 
Landry, 75 p. cent de l'achalan­
dage. Un repas complet pour 
deux, bouteille de vin comprise, 

peut facilement.atteindre S75. 
Même si la note peut paraître 
élevée, M. Landry assure que la 
cuisine fait tout juste ses frais, 
et que les profits de l'entreprise 
viennent plutôt des recettes de 
la location des chambres. 

Il faut dire que le service est 
excellent, empressé, assuré par 
un personnel visiblement dé­
voué. 

Les chambres sont climatisées 
et très confortables, plus parti­
culièrement les plus récentes, 
qui sont très vastes, démesurées 
même par rapport aux cham­
bres de motel traditionnelles. 

M. Landry est également fier 
de la quiétude qu'il peut assurer 
a sa clientèle, malgré la grande 
popularité du bar Coconut au­
près des Trifluviens qui, assure-
t-il, font la queue le samedi soir 
afin d'y trouver une place. Mais 
nous n'étions pas IA pour le vé­
rifier, et il nous faut nous fier a 
la parole de celui qui fut pen­
dant huit ans conseiller munici­
pal de Trois-Rivières-Ouest. 

Ses projets? M. Landry aime­
rait bien ajouter une piscine 
(très peu d'hôtels proposent 
une piscine dans la région de 
Trois-Rivières ), mais il attendra 
tant qu'il n'aura pas les ressour­
ces pour construire une piscine 
intérieure a cause du climat ri­
goureux du Québec... et décorée 
à la polynésienne cela va de soi ! 

D'ailleurs, le projet a failli 
voir le jour il y a cinq ou six 
ans, n'eut été d'un accrochage 

avec la fonction publique qué­
bécoise que de toute évidence 
M. Landry ne porte pas dans 
son coeur. 

Sans présumer de* intentions 
de M. Landry, il eat permis de 
croire que ce rêve se réaliser* 
d'ici peu de temp*. U en parle 
avec trop d'enthousiasme pour 
qu'il s'agisse d'un projet mort-
né. 

Motel Coconut ou 
Motel aux Nota de Ceco 
7531, rue Norrt-Dome 
Trols-Rlvlerai-Ooest 
Québec G?B 1L7. 
(819) 377-3221. 

La motel Coconut est situé sur 
la rout* 138, Kl Mutt A refer 
Montréal à Québec sur la rtvt 
nord du Saint-Laurent avant 
l'ouverture de l'autoroute a* la 
Rive Nord. On peut rodktmawt 
l'atteindre par l'autoroute $5 (à 
la sortie 181 ) reliant I* pont La­
violette construit au-dessus du 
Saint-Laurent à l'outoreut* da la 
Rive Nord. La prix de* cham­
bres varie de S32 à SéO. C'est un 
hôtel de possoe* tout confort 
plutôt qu'un hotel de séleur, da 
sorte qu'il n'affiche pas 0* tarifs 
tout compris. Dons la rép*rtalr* 
du gouvernement, an M attri­
bue quatre fleurs de h/S et deux 
fourchettes. 

NDLR : Une erreur s'est glissée 
dans le texte publié la semaine 
dernière sur l'auberge La Cou-
drière de l'Ile aux Coudre*. Le 
numéro de téléphone aurait dû 
se lire ainsi: 418^438-2838. 

ESTRIE 
AMDrDPC PUtTDIOnilDP • 0"'wx vous ki vo«e " * en boedure du porc du mont 
AUDLnUt tntKlDUUna. O f o r d U modèle» de chotet, de I . 2 et 3 cKombrcs. 
ontiofQflM nt cqu<pev sorti o louer o lo 50»»oo. ou moti. o k) vemoirw ReJois gastronomique avec 
salir o mongt-r rie 4 loufcKettes tennis. p.sor*ev sentnjrs pédestres, b*<yclettes tout terrain. 
Vonn Ou ool* Or*ord lot a pfosimite Compos*/ sons trots • -600-567-61 37 

CONDOS À BRQMONT : A prokimtte des aMroits touristiques, tunueui condos, foyer, 
extérieure, gol* o non mtrtuée* Un endroit porvbte 

. location ou vvuek end a \o semaine, ou mois Robots Hors so*son 50% 1514» 534-31 54 ou 534-

2 ? V 

CONDOS CHATEAU DU LAC: 
Piscine location somain**. mo*s 

Situe sur le bord du kx rVWmphromogog, luaueux 
tondoî ' ovo< eurstriette foui équipée et foyer 

saison Tel (6191 84? 1681 

LE MONTAGNAC A ORFORD: 
d oris location a la semaine 

CHo(ets (2 ou 3 cKambres) entièrement équipés, 
foyer, piscine, près des lacs, du golf et du centre 

ou mots ou o le saison 1819)843-363?. 

O 'QrDCr H I ! Ull l APC • 1 1 1 " < o n d o s . tout équipés, cuivnette, love-vaisselle. 
DLKUL UU VILLAUL . loyer et bokon A ? pas du centre-ville et 5 min du Cen­

tre d an (il porc provmciol du Mom Oriord Sur les nues du majestueux kx Memphremogog le 
site «deol pour la pratique de tous les sports nautiques Icxotton de planche* à vorle. pédalos, 
toya i t . t '< Piscine chouHee ex* Sounos. bom tourbillon, squash location 6 lo tournée, semai­
ne ei saison Pr.a de groupe 1 800 567-6069 ou » (819} 843 6 5 6 6 

VILLAGE ARCHIMEDE: 

GASPÉSIE 

CHALETS DE LA BAIE: la Corleton-sur -Mer) situes au bord de la bote des Chaleurs, 
sur la route du quoi Grands cholets neufs ovec bokon. Vue 

sur kt mer Ai, centre rie Carleton Tout fourni, soul la tele. Prtx 6 la semome ou OU mots 
sjigfemcfii 14 18 )364-332» ou 14181 364 7595 (demonckr Andrei 

De LANAUDIERE 

AUBERGE LA BARRIERE: 

VILLAGE DES BOIS RONDS: 

HAUTES LAURENTIDES 

DOMAINE DU LAC MALLOON : 

LAURENTIDES 

rnsinniiiiiiiiii rcTDiunuT- V u e m o g m t i q u e • « w i o i o r d d o n t i « G O I I I S 

bUNUUlYllmUm L O I rtlIYlUN I . trout . i l a 7 lm. lo< onon O V I I O T OU OU mois 76 
kjeucui rhotets vous son! offerts e n 5 types (? ou 3 cfsombcws 6 coucher) Tous entièrement 
c-qu'(>* s Cuisme dînette, loyer. TV couleur. rodio AM ' fM, love-vortselle. téléphone. Tennis, 
bodm-nion piscine chouffee et kx pour lo baignade sur lot Neua Soursa. tourbillon, squash 
rocfcerbofl iKomp de tir o l'orc. solle d'exercices et 7 outres teems à notre nouvelle auberge A 
e n v i r o n 6 Vm vous pouvez pratiquer vos sports nautiques préfères sur le kx Mernpnremogocj 
BWIWltgmmwnll l 8 l ° l c W J 1616 Reserve; des momtenoni sons (rois. I-S0O-S67-34C2. 
I C I flCT" Oltre* vous un Hébergement de lu»e dons notre hoiet-<ondomtn«um compre-
L L LUT I • nam 6 opportements équipes Porfort pour passer quelques tours o lo campa 
g ne en lomtlle ov pour les reunions d'ofloires. Excellente cmsine. tennis, piscine Golf o proximi­
té special de lm de semoule ° 7 J p p Res • 5 l4 -?63 -32V4 . West Brome. OC J0F ÎPO. 

40 résidences entièrement meublées, situées ou pted du 
Mont Sutton logeant confortablement de 4 o 6 personnes 

chacune lenms. piscme. bodmmion, vofleytooll. ufc . sur ploce, goff (4 terrons, 77 trous) a 
quelques minutes de vorfure locotion à lo fournée 6 partir de 100$. special 1 roues à porhr de 
600V. 1^141 S38 3440 

Sur le bord du kx 15 choiets meublés, eau 
(boude Cuisine complété. Petite 6 lo truite, à 

la ouanamenu ou brochet ou doré et à l'octsioan. Ptoge. pédalos, canots, planches a voile. 
Sum et fin de sum Res : 1-819-S97-2896. 

CHALETS AUX BEAUX SITES À STE-AGATHE: ! 

CHALETS AU DOMAINE MIRA-MONT SUR LE LAC: ^:::T.: 
ki.uéua choleis ou condos de I à 3 chambres o coucher en bordure d'un lac (okment décores. 
0 prit raisonnable. Tennis, plage sablonneuse, chaloupes, canots, oedolos porc pour enfants. 
Moniteur, gordiennes Piscine Intérieure, sauna, bain tourbillon, salle a monger, fine cuisine 
Musique avec Marcel Day et lorry Moore Une heure dé Montreal. Autoroute des lourentides. 
sortie 83. o 9 km sur ko route 3 ? ° Sud Demonde* brochure couleur: 1-800-567-6707. 18191 
3 7 / 3330 Toutes cones de crédit acceptées C P 769. Sl-Adolphc. Oc JOT 280 

Ou ? sept ou ?0 dec c est 
I Evosion Romantique»: 

excès prive o un bain tourbillon double rempli o choque visite d une eou thermole pure le fou 
de toypr. les fleurs, la musique IM et une bouteille de champenoise sont inclus sans frais. 
Magnétoscope V H S et lektcoukrur dons chaque uruie. Crsalelsou condos de I . 7 ou 3 cham­
bres avec foyer et cuisine équipée Pria week-end 9 9 $ (2 per s I lusqu o 190$ (6 pers I. 5 tours 
?00$ I? peis I iusqu a 3 4 0 $ 16 pers ) Inclus dans le forfait, sons frais chaloupes, canot et 
podolos. ieu» de pelouse, bodmmion, (roquet, pétanque, ballon volant etc.. tabie a pique-
nique. B B O et chaises longues Menus des restaurants gastronomiques fournis. Demandez 
notre dépliant couleur ou 64 rue Maior. Ste-Agathe-des-Monis, Que J8C I E 9 Réservez I -
8 I 9 - 3 Î 6 3370 Corios de crédits acceptées 

Au bord du lac Si-Joseph, condos en 
rangée pour vocanciers. cuisinetle ot 

loyer nouvellement décores, moniteur de plonche o voilé, canots, pédalo Choque condo offre 
un« vue sur le lot, pru ovontogeua o to semome ou au mois lo Moi son née sur le lac. 2200. 
chemin du Village Si Adolphe d Howard. OC. J0T 780. I 819-327 2461 

DOMAINE CHANTECLAIR-STE-AGATHE: S ^ X r ^ : ^ 
de I o S (h à coucher Saunas, bams tourbillons, foyers, tele, cmsine tout équipée. Plage avec 
école de planche a voile, tennis et piscine chauffée Récentes constructions exclusives, bord de 
1 eou. ideal pour vexonces, nouveaux mânes Sortie 83 Mil 430-0430 ou (819) 326-5922. 

Vacances-repos. Voyages de notes, luxueux choleis suis­
ses en montagne Style bavarois, loyer en pierre, fort 

cothedrale (uismetie équipée I d 6 (hombres Pistme (haulfée. tennis, terrain de feu Quel­
ques choleis avec sounas, bains tourbillons doubles privés, piscines intérieures privées De-
p'ionts c o u W 650. Du Domome Ste Agothe-des Monts J8C 3C9 1-819-326-5836 

HAVRE DU VILLAGE/MT-TREMBLANT: ^ J Z ^ I X ^ 
de cuisine, cuisinière, réfrigérateur, poêle, lave-vaisselle, foyer, sauna, tennis, piscine chauffée, 
terrain de |eux A 5 min a pied ou lac Mercier, plage sobfonneuse. pédalos, canots, planches à 
vo4o. pèche A proximité randonnées pédestres et équestres, bicyclettes Deux lerroins de 
goll 10 min du Porc Mont Tremblant 5 tours à partir de 200$. Spécial féle du travail. 3 unités 
I 7 S $ 1819) 425 3763 ou 1 800 567-6764 

CONDOS A ST-ADOLPHE D'HOWARD: 

pourvotrie chasse et pèche. Voconces fomrlroves. Accessi­
ble par la roule 131 â Ve-f mrl*e-de I'(nergte à l'entrée 

c)f V Zenon Venêl prendre de lo truite n*oucheree ou passer d ogreobies vocances avec votre 
lumlk on motel ou choUt équipe (CKauffoge è^eetnque. rorterte, eou cHoud»: et douche) 

,i•• •. canots, pédalos et même ptonches à vorle sont inclus Venez retrouver le corme de 
lo noi^rr- souvoge o soulerrmoi 1 h 30 de Montreol Pions P A.M ou ÉUR Torrl special fusqu ou 
l5oout Rcns 1 514 8o4 5801 ou o Mtl 676-6673 

D A Ull I RN D AÇII I TDrC . A 1 h 30de Mtl Oue dinei-vous de vous retrouver dam un 
I MllLLUn DnutLILnLO . cSolet en bo*s rond ou une routotte. seul oui obords d'un 
lue, wj plemo *o#êt la ou la paix et la trwte sont garanties? Cet été, prenez vos vocances chez 
un.pourvoyeur en chosse et pèche C'est e»cttontt Vivez à votre rythme. Pion lornihol: juillet et 
OOÛL » 7 i S por (amille. par m m , comprenant chalet ou roulotte, droit de pèche, c^uloupe. 
tronsport sur k* territoire en 4 i 4 Rens 1 5 1 4 - 0 8 6 - 5 0 3 6 , Sre-Cmrlie-de-rÉnergre. 

S i / . - n o n . soc Trèfle. S«te por eiicel-ence de voconces 
romfl<oles en ptetne nature ? Iocs, ptoge soblonneu­

ve montoqnes Chalets, moniteurs., coCetena, dortoir pour groupe, poche. Renseignements: 
5 8 * 0 5 5 8 1 884 5258 

STE-AGATHE: 

MONT SAINT-SAUVEUR: 

MOTEL ET CHALETS DES LACS: 

MONTRÉAL 

B B / L E CLUB [NR.; 

MONT SAINTE-ANNE 

ETATS-UNIS 
FLORIDE 

I r PUAI r T C H D D D I C r ' ^ f a r Y ° l c h a , e ' wtsse pour occasions spéciales Vue sur le lac 
L L u i l n L t l OUlAl nlOL . et les montagnes, large bain tourbillon «t spo coJtfomien. 
loyer de pierre, télecouleur, cuisme équipée location o lo tournée Sentiers pédestres, plage 
soblonneuse, pédalos lourms. planche 6 voile. Très fine cuisme a lo solle o manger de notre 
ouberge lac Sorro/m (près de Ste-Agathe!. Demandez notre dépliant couleur: 1-6*19-326-
401 1 Possibilité de confirmer voire reservation par carte de credit. 

LES ROCHERS BOISÉS DE STE-ADÈLE: S t t S ^ ^ 
Montreal). 28 condos modernes reposant sur un porc naturel de 70 acres. Équipés, télecouleur, 
loyer terrasse privée piscine extérieure, tennis, vert de pratiqué, pétanque, (eux pouf enfants. 
Centre sportif piscine chauffée squash sauna, solle d'eaerclces et billard Rensi 1 18191 322-
1236 ou 1-800 567 6774 - - 3901 ch Mont-Souvoge. C.P 1350. Ste-Adès», P.O. J0R 110.. 

location court séiour lu iueui condominiums 6 partir de 
25$ - jour par personne (basé sur 5 tours, occ. quod I. 

Grotuii pour les 11 ans et moms Situes sur le site de lo toute nouvelle Station d'été du Mont 
Saml-Sauveur: Admission gratuite pour nos locataires: glissades rapides, descente de rivieres, 
piscine o vogues, tennis, boutique, restaurant. Mtl i 871 -0101 ou (514) 227-2616. 

l i n i l T T D r i A Q I A U T ' sur le loc Tremblant, apanhoteli (condos) avec cuismette. 
ITIUn 1*1 nLlYlDLMrt I . loyer, piscine, plage privée. Sur ploce. à peu de frais, golf, ten­
nis, equitation, équipements de plage 75$-nuit ou 375$ pour 7 nuits por unité (max 4 pers ). 
Station Mont Tremblant lodge, Mont-Tremblant, Que. J01 1Z0. Tél. sans frais: 1-800-567-
6761 ou (819) 425 -8711 . 

A Ste lucm. prés de Ste-Agathe. Chalets 
rotlochés. foyer, tout fourni. 55$ ir — 

275$. 'sem 12 6 4 pers ) Motel 3 0 $ t r pour 2 pers. Tel A (819) 326-4537. 

Apportements intégrés, style condos, I à 6 pers. Cenlrol. 
forfaits de 3 |rs, I sem. ou plus. 384-3933 ou 389-6923. 

PUAI ETC UnBrP * Partir de 350$ par sem (7 nuits) occ de 2 o 6 pers. lo poix dans 
OtlnLLlO llUDLv. votre chalet prive avec cuisine complote et loyer. Patio, piscine, 
terrain de |eux. leua de comp. bicyclette, goll. etc. (418) 827-3767. 

AUX CHALETS DE LA VALLEE TYROLIENNE: t\^^TJnZ-
• oral o Val Monn Seul endroit du genre dons les lourentides. Choleis suisses équipés, loyer. 

-Pour 4 o 6 pers location mois. sem. ou week-end. I (819) 322-2032 

CHALETS AU DOMAINE MANOIR DES PINS SUR LE LAC: 
WEEK (ND 99$ ou selon la grondeur Journée. 45$. 75$ ovec bain tourbillon privé. Au choix 1 
o 6 chambres à coucher 20 proprié lés-choleis directement sur le lor. cuisme équipée, télé­
couleur, foyer en pierre De l'intérieur de votre salon vitré, odmirei les grandi espaces natu­
rels, les monfognes de conifères, la beauté souvoge du lac Sorroxin Ambiance on voulante et 
propice a lo detente Très fine cmsine française 6 la solle à monger de notro auberge Sentiers 
de randonnée pédestre autour du loc. Bicyclettes, pédalos fournis, plonche 6 voile, plogo 
sablonneuse. Autoroute des lourentides. sortie 69 . un rnrlle 6 drone, toumei 6 millet vers lé loc 
Sorra/m ajsqu o notre domome Manoir des Pins. Sttviucie des lourenndes (région trnrnéoVote 
de Ste-AgonSe. à un» heure de Mtl). Demondei noir * déphonl couleur. Tel . 1-419-326-4324. 
Possibilité de confirmer votre reservation por carte dé crédit 

F I f l P i n i A M A P A R T M F N T Ç . ' t ' r " l o r " , r o r " a i 1 I 0 0 pt dé la plagu Chombn-s ovef 
iLUnlUInN H r H l s l m L l l l o . cuisine complète, télé, air climatisé. Une rue au nord 
de la rue Johnson. 125$ U.S. por semaine pour 2 pers. Hollywood Beach, 321 Minnesota St.. 
f ia 33019 Rens 6 Montréal 689-4853 En Floride: 1-305-922-9824 

D Al I I PIDPI T Ull I AC • l o m o f - v , l , a ' "i cham 6 coucher ou studios. 28$ / jour; 
I ALIll U lnULt V ILLAj . 3 7 5 $ / m o i s et plus. 20% d'escompte 6 not amis cono-
diens 2327 South Atlantic Ave , Doytona Beoch. Fia. 32018. lui . (904) 255-4004. 

CARAÏBES 
RÉPUBLIQUE DOMINICAINE  

r» i n n CD A UPCC • V l l l ( J ' "Kl"' exceptionnel sur falaise, loce à la mer, plage privée, 
URDU I nANUtO . 2 6 5 $ U S par semaine (4-pers.). Rent, à MH 334-4379. 

^Voyages Eaton 
Notre réputation vous accompagne... 

COMPTER 
DE 

NSEULEMENT 
TARIF PLEIN SOLEIL 

D U 5 S E P T . A U 3 0 N O V . 

msLm â U B T » » KatOUB 

VOLS VERS: »*»™ m m ma-mm 

CLEARWATER: £ 
ORLANDO: K ' 
FORT LAUDERDALE: S S » 
• VaUblr pout les vols du vendredi vers Fort lauderdtle Réservation exigée «u moins 10 tours avant 
te depart a l'exception des departs de septembre. Paiement complet au moment dr la reservation, au 
cun changement ni remboursement acceptes. Frais d'annulation de 100%. Pas de voh •circuit ou­
vert., m de| depart en semaine avec retour c-n fin de semaine. IdHre de tarés PI UN MXin est limnec-
et ne s applique qu a des .ois determines. 

FORFAITS-VACANCES 
COMPRENANT UNE VOITURE 

T x S . S i - « ' ! " ' , , a m ' " 
R- m—^maaawM 

PAR PERSONNE, DEUX P A R CHAMBRE 
UNE SEMAINE DEUX S E M A I N E S 

0HD. MAINTENANT 0R0 . MAJNTENAKT 

C l e a r w a t e r 
Sandcastlel 359 
(Condo 2 ch. • Base 4) 

O r l a n d o ^_ 
Comfort Inn East 419 
(standard) 
F o r t L a u d e r d a l e 
Sheraton 
Yankee Trader 469 
(standard) 

M i a m i 
Chateau by the Sea 419 
(standard) 

West Palm Beach 
Colonnades - A 

Beach Hotel 429 
(standard) 

309 4 6 9 419 
369 579 529 

419 6 6 9 619 
369 579 529 

379 599 549 
rpies Voyages n n 

l r c a s u r c loursinc :• 
\ a c a n c e s CPaAir 

.. .on solmointenoni qui dhoisirt 
V F U I L L t 7 N O T C R : h .(-..Mttn.^bir 
urn* p r r w i n « , rnocrupjtinn double1 -.HI' autrt 
i n d f , i l i r *nl »-t sAiot f n , . m v t ( ( i j r U f Ho m o m r f i t f V 
I 'nDpirsv iOf i It's p r u .innt nu f s \*- .4 , . ,n ' r l t *n t a d r * -
p ' r . l i r j n i t t i r s , |>t , t is t-l s J f i f i i l si-Utr, U ( l a l l r d > ' • • 
Jt"(jg( I la) .H" i l . T . J l 1 j l ) f l I ht j l l ' t t hi)IMS t( >U V >4'\ 
htdafjii. kool l o r K f H x i des p** di.pxviibim au 
mfsmi-n i itf-s rr-s«*r\jti<Trtt v'onwjrtf / tabixrfhur» 
p o W i t - r pmU R K H t r t t f > p o u r t n n r v i i i rt-1* l n n rk-ia 
er*ainiai^r> i*t < l 'ndftKafiv et ce q u i I-M (.ompru ou non 

i o m | K i ' l f i t a r i j i r i f \ r « H I n r l m n < ; ftflUÊÊIHaWttM 
aopnn d 'un *a/mi d r Voya^r t iMon pou* on UVAXI 
iijv-ainiajjtr C c i l r o r l r r n r p r u i ê f r » 
( o m b i o r t - aivct l o u l t * èuïtv p t n m n t t o n , pnm*> 

(Ki . - « T sprt. lalO t i r \'.Va)sJ,t-> I J l i . n • . 

O F F R l Z V O U S U MAXIMUM 
DE PROTECTION 

Bureaui de Voyagea Eaton: 

Bf\jn«o 

•2345 

laws) de ve« vacancef oe o> vot 
d'atUlrrs, arte* i une aiaerance 

Centre-Ville 

284^03 
Laval 

687-1470 
Pointe-CUir* 

697-6420 
•USalle 

367-2330 k 1 3 â 0 Ô t 

m r i V T t U H D U N M K M I b O U Q O F K C 

Anjou 

253-4411 
st. 

461 
loclland 

738-5152 
•Grand* 

I 

I 

C r e d i t accep té 
avec b rati* F A n 

file:///acances
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F L O R I D E 

Km, 
km, 
km, 
km, 
km, 
km. 

€ 1 1 î 

km, 
km, 
km 
et 
bien 
plus 
de 
km* 
Kilométrage 
illimité chez 

Budget 
Rent a Car 

Chez Budget en Floride, vous 
avez le kilométrage illimité 
que vous louiez une petite 

voiture ou une grosse voiture. 
Comme le kilométrage n'est 
pas limité, les distances ne le 

sont pas non plus. 
Alors, profitez des tarifs 

modiques à la semaine, à la 
journée ou à la fin de semaine 

offerts par Budget. 

Pour réserver, contactez votre 
agent de voyages ou Budget: 
800-268-8900 ou 268-8970 

(en français). 

OFFRE 
SPÉCIALE 

VACANCES 
EN 

F L O R I D E 

8 9 $ 
Lynx ou voiture économique 

similaire climatisée et 
automatique 

Budget 
rentacar w ® 

AU ROYAUME DU KIPAWA 

Voilure* vlon disponibilité Offre valable dam 
U\ acropom et dans Ici bureaux de location de 
Hondo participants seulement. Réservation ne* 
cessairc 
Ce lanf promotionnel ne s'ajoute pas a d'autres 
rabais ou a autres offres spéciales. 
Le tarif de base ne comprend pas les frais d'ev 
sence. ta&cs et assurances optionnelles. 
Les csigences normales de location s appliquent 
Les prw sont en dollars américains. 
Majoration éventuelle pour conducsesifs de 2i 
ans et moins et conducteurs additionnels. L'of­
fre espire le 15 novembre l*>86. 

SEARS Rent a Car 
Utilisez votre carte de crédit Sears dans 
les centres de distribution autorises si­
tués dans la plupart des bureaux de 
Budget Pour réserver, composez 800-
26*K970 (en français). 

1^136.971.11 

Le dernier coin sauvage 
encore accessible au Québec 

î K I P A W A (PC) - C 'es t le 
pays où tes coregones (pois­

sons de la famil le des sa lmoni ­
dés) sont si g lou tons qu ' i ls m o n ­
tent en surface gober les boulet­
tes de p a i n q u ' o n l eu r j e t t e . 
Peut-être le dernier coin facile­
ment accessible du Q u é b e c en­
core à l'état sauvage. U n pays 
jeune qui célèbre son cen tena i re 
cet été, la dernière terre histori­
que de colonisa t ion f rancopho­
ne en Amér ique du N o r d , où . 
entre autres vestiges, on trouve 
e n c o r e la m a j o r i t é des p o n t s 
couverts, les fameux ponts de la 
c o l o n i s a t i o n . N o t r e d e r n i è r e 
« dernière frontière ». 

Laniel est au centre du T é m i s -
camingue . à 30 ki lomètres au 
sud de V i l l e -Mar i e . U n e bourga­
de d'à peine 25 habi ta t ions, et 
encore, égrainèes en bordure de 
la route 101, de m ê m e que sur 
les rives d 'une petite baie. Indus­
trie principale il y a peu: l'assis-
t ance - soc ia l e . A u j o u r d ' h u i en 
plein boom touristique. U n tou­
risme axé sur les pourvoir ies ; il 
y en a neuf dans la région de La­
niel même, près de 25 éparpil­
lées sur les 1800 ki lomètres de 
rives de l 'omniprésent lac Kipa-
wa. Derrière ce développement , 
de n o m b i c u x pionniers . 

Pionniers d'aujourd'hui 
Deux exemples en un seu l : 

T h o m a s Blanchard-Mubiet . im­
m i g r a n t a n g l a i s , sa f e m m e 
Nicky , d 'or igine belge, et leur 
Miwapanee . un rêve un peu fou , 
mi-restaurant, mi-i le déserte. D e 
mai à fin septembre, ils vont 

chaque jour cuei l l i r leurs cl ients 
en bateau au quai de Kipawa . 
Év idemment , vaut mieux réser­
ver. A u menu, vaste cho ix de 
fruits de mer façons ostendaise, 
no rmande . Ile de Ré. Les escalo­
pes de veau ne sont rien de 
moins que viennoises, forestière 
ou b i scaye ; le poulet , de tou r ­
nailles, le canard, O r l a n d o ; la 
cave , e l le , est grosse de promes­
ses. Bref, une table d igne de la 
G r a n d e Al l ée , mais une salle à 
manger reléguée en plein bois, 
plantée dans une ile, au beau mi­
lieu du Kipawa . Le plus extraor­
dinaire , c'est que ça marche . 

D ' au t r e s f igures quas i - légen­
daires: le Doc , puis M i k e . M i ­
c h e l L e b l a n c , c 'es t la g r a n d e 
gueule de la place. C h a m p i o n 
tous az imuts en subvent ions au 
développement et à la promo­
tion de Laniel . Popu la t i on : 6 4 ; 
s u b s i d e s en 1 9 8 5 : 120 0 0 0 $ . 
Transposé à l 'échel le du Q u é ­
bec, l 'apport gouvernementa l re­
présentera i t près d e 15$ m i l ­
liards. 

Le D o c . lui, on le croise par 
h a s a r d , su r l ' e a u , p u i s q u ' o n 
c o m p r e n d r a p i d e m e n t l à -bas 
q u e les d é p l a c e m e n t s s 'effec­
tuent davantage en bateau qu 'en 
voiture. 

En approchant , on dist ingue 
de mieux en mieux , seul à se ha­
sarder au soleil , un bras potelé 
balançant sans convic t ion une 
canne a pêche au ry thme du tan­
gage. 

Bien à l'abri du parasol, la 
masse imposante du docteur Ro­

bert May expr ime le bien-être. 
C'est sa première excursion de 
pèche cette année. U n e seconde 
suivra plus avant en saison, et, 
enf in, un séjour de chasse à l 'au­
tomne. À 73 ans, ce nanab new-
yorkais est chez lui au C a m p de 
la Baie S m i t h . Il y revient ponc­
tuellement depuis 18 ans. C e 
n'est pas demain qu ' i l se laissera 
dévoyer par les eaux tiédasses 
des Caraïbes . 

May est une réminiscence de 
ces mil l iers de riches touristes 
spor t i f s a m é r i c a i n s , s a n s q u i 
l ' i n d u s t r i e d e s p o u r v o i e r i e s 
n'aurait jamais pris son essor au 
Q u é b e c . 

Mais , vo i l à : nos A m é r i c a i n s 
vieillissaient. Lorsqu 'un leader 
de groupe mourait , o n ne re­
voyait plus les autres. Alo r s , ja­
mais à court d ' idées, Miche l -
M i k e , qui pourrait vendre une 
corde à un pendu, a regroupé 
des voisins pourvoyeurs. C'étai t 
il y a quatre ans. À l 'époque, la 
c l i e n t è l e des p o u r v o i e r i e s d u 
secteur était composée à 99 pour 
cent d 'Amér ica ins . 

Aujourd 'hu i , le service touris­
tique de Laniel comprend trois 
pourvoieries, (Baie S m i t h , Tro is 
saisons. Baie des plongeurs , cet­
te dernière propriété de René et 
Rachel Desrochers , 48 ans de 
pourvoirie à eux deux) , un cam­
ping, un dépanneur , un motel , 
quelques iles aménagées pour la 
halte, un mini-centre de recher­
c h e , et b i en tô t peut-ê t re une 
usine de poisson, du corégone 
naturel lement . 

Fa rouches ind iv idua l i s tes de 
nature, c'est le premier regrou­
pement de pourvoyeurs au Q u é ­
bec, mais probablement pas le 
dernier. La c l ientè le maintenant 
est majori tairement québécoise 
ou ontar ienne , et plutôt j eune ; 
351b inscript ions en 1985. Les 
quatre compères crient victoire, 
le taux d 'occupat ion des chalets 
voisine les 9 0 p.cent en saison. 
Pour leurs instal lat ions, une seu­
le règle, ce l le qui prévaut dans la 
majorité des pourvoieries du Té-
m i s c a m i n g u e ; f ruga l i t é peut-
être, (la plupart des chalets com­
portent une salle communau ta i ­
re ornée de bil les vernies, puis 
des pièces utilitaires) mais tout 
confor t : ba in-douche , toilettes, 
électricité, etc. 

La perle des lacs 
Leur territoire englobe 20 kms 

carres d 'un lac en forme de pieu­
vre dont chaque tentacule cons­
titue un fjord. La perle des lacs 
du T é m i s c a m i n g u e , dit-on. Le 
lac K ipawa . 1 200 iles, des fosses 
pouvant at teindre près de 400 
pieds de profondeur , mi l l e huit 
cents k i lomètres de rives, par­
fois rocheuses, parfois sablon­
neuses , t ou jou r s hé r i s sées de 
pins, sapins, bouleaux, cyprès, 
trembles, etc. Et une eau claire 
c o m m e les yeux d 'une bel le fi l le. 

U n e eau si saine, que si par­
tout ai l leurs on l imite la con­
sommat ion de poissons à deux 
fois le mois , ici pour le doré , 
c'est deux fois la semaine . M ê m e 
qu' i l n 'y a pas de l imite pour le 
corégone, un poisson abondant 

dans ces eaux et dont la chai r 
s 'apparente à cel le du doré. O n 
va jusqu'à prétendre dans la ré­
gion qu' i l est r ecommandé pour 
les femmes enceintes. 

Des eaux poissonneuses aussi, 
j ' a i pu le constater avec le sonar 
de Louis , un jeune biologiste 
spéc i a l i s t e des c o r e g o n e s . L e 
sport revient à deviner à quelle 
profondeur il se tient justement 
ce jour-là. Lors de mon passage, 
tes eaux du lac étaient en train 
de « culbuter ». L 'eau de fond, 
plus chaude au printemps que 
l 'eau de surface, tend à monter , 
et l 'autre à descendre, ce qui 
perturbe les poissons amateurs 
de bien-être. 

Voyage à forfait 

Offrant des formules à peu 
près équivalentes, presque tous 
les pourvoyeurs de la région pra­
tiquent des prix comparables . 

Le voyage à forfait, se détail le 
grosso modo $250 ou $300 par 
personne et par semaine, sui­
vant qu' i l s'agit de deux ou trois 
personnes. Il faut compter envi­
ron $170 pour un séjour de trois 
jours. Et $350 par chasseur, l 'au­
tomne. Ces tarifs comprennent 
évidemment toutes les c o m m o ­
dités de logemement , avec en 
plus, bateau, moteur, essence, 
appâts pour la pèche, sans ou­
blier la gentillesse, les conseils 
et l 'expérience des pourvoyeurs 
(en supplément : services d 'un 
guide à 70$ par jour). 

Vous voulei investir 

" RÉPUBLIQUE 
DOMINICAINE? 

Un voyage-séminaire 
d'une semaine à 

S O S U A vous convaincra. 

INVESTOUR vous procure te 
moyen de rèoliser te voyoqe d'af­
faires en vous offront sur place tes 
services d experts en investissement 
et des rencontres ovec le gouverne­
ment, tes banques et les gens d 'o l -
foires 

toron hô*»i - àemjnt' 
do<uff>enloltonl 

1 s e m a i n e à 
l 'hôtel S o su a 

Simple: 749* Double 6491 «TL» 
nombre limité de places. 

Dépar t le 14 s e p t e m b r e 

Montréal: (514) 273-8626 

INVEST U R 
Un conseil qui vaut le p l a c e m e n t 

V / 

VOYAGEZ SANS 
PROBLÈMES 

M 11 VOYAGEZ 
AVEC 

M O I ! 

X ! 

MONT-TREMBLANT 
Tél.: 1-800-361-6162 • (819) 425-2795 

SPÉCIAL SEMAINE (DU DIMANCHE AU VENDREDI) 

3 chambres à coucher 1 journée 2 0 0 $ 

5 jours 8 0 0 $ 

1 chambre à coucher + sofa-lit 1 journée 9 0 $ 

5 jours 4 0 0 $ 

• unité de luxe 
• situé sur le domaine du manoir 
• salon avec foyer 
• cuisine entièrement équipée avec lave-vaisselle 

» chambres standard 
motels • suites 
chambres de condo 
incluant: 
hébergement 
petits déjeuners et 
soupers 
taxe et service 

Les résidants de l'hôtel et des condos ont accès sans 
frais à notre plage, notre piscine chauffée, au croquet, 
au ballon volant, au badminton et des sessions d'aèro-
bique. Les activités suivantes sont offertes en supplé­
ment planche à voile, equitation, golf, tennis. 

Détente au petit bar 

^
D a n s e à la d i s c o «Opéra Bar»  

m<m,«à* 

522-5963 • S/2-7933 

839, rue Sherbrooke Est, bur»»« 101 

Montreal H2L 1KI 

Voyages Jocelyne Rochon Inc. 

FRANCE Un voyage de réve de tous les 
Quebecots(es) La meilleure façon de 
découvrir la F R A N C E 

• Vol Montrèat-Pans-Montréal 
• Hôtel de catégorie touristique 
• 3 repas, jour soupers 

gastronomiques 
• Visite, et plus encore 

15 jours 1 986 s 

du 12 au 26 sept. 

UN V O Y A G E DEjRÊVE 

LA G R E C E 
Vol Montreal-Athènes Montreal 
Seiour a Athènes, Mykonot, Rodos, 
Santonin, Creie. 'Corlou 
Croisière vert trot* ile» Hydra, Poros. 
Aegina 
Circuit: DelDhe st le* météores 
Hotel de une • 38 repas 
Avion • transport domestique entre les 
îles 

Enfin, la meilleure 
façon de découvrir c e 

pays et les g e n s . 

2 390 $ 
23 jours 

départ sept et octobre 
* Possibilité o* pretonger lueou* 7 autm nuits 

GRAND TOUR D'ITALIE 

16 jours 1 990S 

du 4 au 19 oct. 

LES ILES BRITANNIQUES 

2 3 j o u r . 2 249S 

ESPAGNE • PORTUGAL • MAROC 

20 jours 1 799 $ 

du 4 au 23 o c t 

CHINE, JAPON ET ORIENT 

28 jours 5 689 s 

départ le 21 octobre 

FIDJI • AUSTRALIE • NOUVELLE-ZELANDE • TAHITI 

2 4 jours 5 546* du 17 oct a u 7 nov. 

Bientôt Amérique du Sud 
BRÉSIL - HAWAII - MEXIQUE, etc. 

MIAMI 
2 ou 3 semaines 

Motel DRIFTWOOD 
avec cuisinette sur la plage 
incluant A V I O N , M O T E L , 
C O C K T A I L 
Départ 
? 2 nov. 86 
A compter de 

$ 4 9 4 

Hou s rendons tous ht r or ages 
présentement sur le marché 

Hâtez-vous, les 
places sont limitées 

M CLUB 
VOYÏ 

De Mai Si 

I l e r e n d e z - v o u s 

euve~ 

4246, Adam, Montréal 

2 5 3 - 0 9 0 0 
PERMIS DU QUÉBEC 

FLORIDE 

Sunny 
lues 
flonoo 

Motel ou bord de l'océan 
sur 176rh S», et Collins Ave 

(entre Mkxni Beocfi et Ft. Lauderdale) 
3 mcMSJ CH AlffMfs • 4O0- Of ttAOt • TfttASHS 
• OKTfJNA • »»U* A MANGtJ • u s u c u o i n i • 
SAlCM • DANCIMO 11 SMCIACUl • Vf A • 1 I » I M 
o r f u * DANS CMAauf CHAM M l • S T A T I O N S 
MINT 17 TtNNtS MAtu r r i • 1AUI Of JfU AVEC 
M O N T T t U K root. [NIANTS- . . y j P j p p 

Jusqu'au 1» septembre • | O " - oœ n 
30 31 w21C 

7« nuit GRATUIT 
frits* ssw sstssti prtjftja! ta dsHBft iss ssrsstx. 

V O T U H Ô n t p O a lA'URKKf 

3 0 5 ) 9 3 2 . 2 1 2 1 

HOTEL 
CAP-AUX-PIERRES 

I L E - A U X - C O O D R E S (418) 438-2711 

FORFAIT PLEIN AIR 

GREYHOUND ROULE ÉCONOME 

VERS LA GROSSE P O M M E ! 
Goûtez au plaisir de voyager épargnant: 49,50$ 
seulement Aller Qii retour. Et vous arrivez en plein 
coeur de la Grosse Pomme... le centre-ville de 
New York: la 4 2 e Rue et la 8 e Avenue! Greyhound lance 
son nouveau tarif "grippe-sou" pour passage simple, 
base sur l'achat d'un aller-retour Montréal/New York à 
99$. L'offre est encore plus délicieuse sachant que vous 
avez le choix de 5 départs par jour (6 les vendredis et 
dimanches). Pour plus de détails, appelez Voyageur au 
842-2281. 

Greyhound 
À nous le plaisir de v o u s condui re . 

Offre valtdc au Canada seulement, pour voyage» tichutant au plut tard le ) | décembre 
1906 A ut un remboursement sur portion non utilisée du billet S 

(W>rV> Grrvhtiund L met Inc ^ ^ 

H 

Minimum 2 nuits sur semaine: dimanche au jeudi 
Inctuarrt: souper, coucher, déjeuner, dîner, tour de lile à bicyclette et 
les activités de l'hôtel 
Ptsctne mt, ext., a l'eau satée 
chauffée, tennis, marelle, bal­
lon-volant, excursions de pèche p a r Mgr, p a , pars., par jour, par pars, 

occ. double occ double 
du 17 au 29 août 1988 du 1er sept au 10 cet 86 

6950$ 5450$ 
a la fascine, boite a chansons, 
danse, animateurs sur place. 

HOTEL 
TADOUSSAC 
GOÉLETTE MARIE-CLARISSE. LACHANCE III. 
TADOUSSAC (418) 235-4421 

FORFAIT 

SAFARI VISUEL 
AUX BALEINES 
2 nults/3 Jours 
INCLUANT. 
2 soupers, 2 couchers, 2 dé­
jeuners, une excursion de 3 
heures sur le Saint-Laurent, en 
compagnie de notre naturaliste 
commentateur. 
Jusqu'au 31 août 86 

1er sept au 12 oct. 86 

159' ocemt» 

1 3 9 » ^ 

FORFAIT 

CLASSIQUE 
DE GOLF 
les 5, 6. 7 septembre 1986 
INCLUANT: 
2 couchers, 2 déjeuners. 2 
journées de golf, 1 cocktail 
avec souper (le 6), 1 banquet 
avec remise de prix (le 7), taxe 
et service 

179* par par» 
occ ooutu* 

Demande! no» forfaits tout »u long de la 
sinon ai profiter 0« nos facilites et de 
nos activités pour vos renoei-vous de 
coeur oo oeterne. de groupe, oe congres 
ou autres. 

Renseignement» et réservations: 
Sens trais tu Quebec, Ontario, Mantimos, 
1-80O-*6J-52S0 
Au Oueoec-. 1-800-381 -«162 
Mamimes, Ontario, Nouv. - Angleterre: 
1 800-361-1155 

i l 

D# Montrent: 
1-514-661 2821 

BIENVENUE 
Famille Dufour 

Cap-aux-Pierres 
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Toronto : 
une 108 e exposition 

| T O R O N T O ( P C ) - À To-
m ronto. la « Canadian Natio­
nal Exhibition » , qui entame cet 
été sa 108c saison, offre bien 
plus que les traditionnels con­
cours de bestiaux et de petits 
plats qui ont fait sa réputation 
depuis des dizaines d'années. 

Montagnes russes, concerts 
rocks et, pour la première fois, 
spectacles de patinage artistique 
et de lutte sportive occuperont 
cet été les visiteurs de « T h e 
Ex » . comme l'appellent familiè­
rement les habitués. 

On s'attend A ce qu'environ 
deux millions et demi de visi­
teurs franchissent les grilles de 
l'exposition annuelle d'ici sa fer­
meture, le 1er septembre pro­
chain, jour de la Fête du travail. 
Ils y découvriront un tourbillon 
d'attractions éparpillées sur 142 
hectares de terrain. 

La CNE n'a jamais abandonné 
les manifestations à caractère 
agricole et les expositions Indus­
trielles qui ont marqué ses dé­

buts, dans les deux dernières dé­
cennies du 19e siècle. 

Mais les temps changent et de 
nouvelles attractions, installées 
par de nouveaux venus soucieux 
de profiter à leur tour des dol­
lars d'un public en mal de loisirs 
et de distractions, sont venues 
rajeunir le visage de I « 'Ex » . 

Les installations habituelles 
sont toujours là. Il y a notam­
ment des courses de cochons, et 
on peut même voir des vaches 
mettre bas. 

Mais les concerts de musique 
rock, ies machines à boule et les 
tours de montagnes russes atti­
rent maintenant les foules ... au 
grand déplaisir des traditionna-
listcs. Malgré tout, selon Bill 
Stockwell, gérant de Exhibition 
Place, c'est ce qui permet à l'ex­
position de survivre, financière­
ment parlant. Et cela permet 
aussi de satisfaire la communau­
té urbaine de Toronto, proprié­
taire du site, et qui fournit cha­

que année le financement néces­
saire à l'exposition. 

Cet te année, la facture se 
monte à $15 millions, et les au­
torités s'attendent A ce que le 
profit net atteigne SI million. 

M. Stockwell fait remarquer 
qu'il n'est pas facile de rendre 
I exposition rentable. La planifi­
cation de celle de 1987 devra 
d'ailleurs débuter dès cet autom­
ne. 

« Il y a quinze ans, fait remar­
quer M. Stockwell, nous étions 
la seule attraction en vil le . » 
« Quand j'étais petit, la chose la 
plus excitante de tout l'été était 
d'aller visiter « The Ex » . Onta­
rio Place n'existait pas. Il n'y 
avait pas de zoo de Toronto, de 
centre des Sciences, ni de Roy 
Thomson Hall. Maintenant tou­
tes ces activités viennent nous 
faire concurrence. Nous sommes 
tout simplement ravis d'être ca­
pables de garder notre place sur 
le marché. » 

M. Stockwell croit que le re­

nouvellement et la diversifica­
tion des activités confèrent un 
nouvel attrait a l'exposition. 

Les critiques, au contraire, 
croient que ça ne la rend pas né­
cessairement plus intéressante, 
seulement plus grosse. 

Parmi eux, Mike Filer, écri­
vain et ex-conseiller pour la 
CNE, estime que malgré tout le 
clinquant, l'exposition n'offre 
pas grand-chose qu'on ne puisse 
trouver ailleurs. Il croit qu'à 
cause de cela, le nombre des visi­
teurs est beaucoup plus bas qu'il 
ne le devrait. 

Nostalgique, il regrette l'at­
mosphère de foire du bon vieux 
temps. « Il faudrait qu'ils ramè­
nent les grandes pompes, des 
airs de circonstance. L'an der­
nier, on nous faisait entendre de 
la musique de Madonna. On de­
vrait plutôt entendre une fanfa­
re militaire ou un air de valse 
v i enno i s e . Pas ces b ra i l l e ­
ments... » 

Aux Éditions La Presse 

HÔTEL 

49$ jk 

l'ji . m o n 

Beaulieu 
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FETE DU TRAVAIL 
N E W Y O R K : 

Départs 

2 8 août • 3 nui ts 4 |Ours 

2 9 août - 2 nu i ts 3 jours 

HOTEL: Mi l tord P l é l » 

A partir de '165 C M locc quidl 

W A S H I N G T O N : 

Depart 

2 8 août 3 nui ts 4 |Ours 

HÔTEL Q a l i t y Inn 

A partira» M95 C M IOCC QUBd I 

P H I L A D E L P H I E : 
HÔTEL: Warwick 

A partir de s 1 9 5 (occ quad I 

R É S E R V E Z TÔT 
t$m> Guy Tombs im i866-2071 c. 

\ canUctu rotre lient o> « T O J K 

Permis Ou Queoec 

DEPUIS QU'YVONNE 
ET GÉRARD UTILISENT 

LES ANNONCES CLASSÉES 
DE LA PRESSE 

ILS VENDENT RAPIDEMENT! 

285-7111 

V O Y A G E S E N A U T O B U S 
A T L A N T I C C I T Y 
Depart durent la semaine 

1 fourt 2 nuits 190* 

W I L O W O O D 7T~ 
14 au H saptambra 299 s 

S tours 4 nuits 
3 soupers 4 petits dneuners 
Visite! Atlantic City Smitnville 

Cape May Etablissement vimcole Renault 

NIAGARA FALLS & TORONTO 
i'9 août au 1er septembre 195 s 

Eicursion Billet pour Canada Wonderland 
— Visite de la Tour du CN 
Crotsiere sur les 1000 îles 

NEW YORK 
; 9 août a u 1er septembre 1 3 4 » 

Tous les tant* % entendent par personne 
Oeut par chambre 

Consulte* votre agent de voyages ou 

Nefertiti Casino Tours 
9 3 1 - 6 3 8 1 

PLUS LOIN 
C'EST ENCORE 
TOURBEC 

Bangkok 1299* 
Singapour 1299 s 

1109 s 

1109» 
389 s 

875 s 

1109s 

1399s 

659 s 

Hong Kong 
Tokyo... 
Paris 
Dakar 
Manille 
D e l h i -
Lima .... 
îiw i Misant M un 151 
trit» uett i th»|<iwftt 
Cwoiiom k mouflon tt 
MtoaS conulttj Tuxttc 

Tourbec Montréal 
595. de Maisonneuve Ouest 
842-1400 
US. tut Ontmi I ?B8 4456 
3M6 « [«omoe 342 2961 

Québec b22 2791 

Sherbrooke bM 4471 
Détenteur 6 un aim is Ou Quebec 

F O R F A I T 

Offriv-vous c1t"> Usances de ré\e: 

chamhri'. repis du «ur. peut déjeuntr 

et pratique «ratuile des activité* spormo 

L heheriment et k> actions sportives 

Mini gratuits pour les entant- de moins de 

IH ans pananeant la chambre des parents 

i l ' m psr prruinnr par imir 

m . : . :M ' I 'ùnuhk- d um-

ihjmhn ntiulun I I K I U J I I I I J usr H V M T V K I I 

69 
à IM M A N O I R 

ft n i l u : dçmçe 
40 avenue du Lac 

Ville du Lac Deiaqe louebeo C0A 4 P 0 

RESERVATIONS (418)848-2551 

I 800 4632841 

Des amis...bien placés. 

EN FAMILLE 
SOUS LES TROPIQUES 

" M i * 

LE 
GUIDE 

DU 
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la presse 

TOUT CE QU'IL FAUT SAVOIR 
sur les richesses touristiques 
du Québec 
• c o m m e n t s'y rendre 
• o ù se loger 
• o ù se res taurer 

Prepare sous la 
direction de 
Vichei-0 framoia» 
responsable 
du caiier 
Vacances- voyage de 
La Presse avec la 
corJafxxariofl des 
meilleurs lournalisfas 
spécialises en 
tourisme du Qu*b*'< 

FORMAT 
PRATIQUE 

432 
• les c h o s e s à voir et a f a i re PAGES 

N O M B R E U S E S CARTES ET ILLUSTRATIONS 

EN VENTE PARTOUT 

Comptoir de vente 
44. S a i n t A n t o i n e Ouest 

COMMANDEZ 
PAR TELEPHONE 

Se'vice lapide 
et eflicace 

2 8 5 - 6 9 8 4 

• 

. • t. .1 «*•«•. i I P I I . 

. 
l y . M t uni . , Ir. F.t*n*«M 
«MSttBt . • .. | • 
C» S M v u • »*Nt ntsttt iSu lu1 

par nuit , 
une ou deux 

personnes 
par chambre. 

Réunissez la 
tamillc et liiez vers 
le Château de 
l'Aéroport. Vous 
vous retrouverez 
au beau milieu 
d'un véritable 
paradis tropical avec piscine, saunas, 
bain tourbil lon et courts de squash. 

Nous sommes situés tout prés des 
I.aurentides et d'une loule d'activités 
de plein air. Vous n'aurez pas le temps 
de vous ennuyer. 

Et avec notre forlait tamille, les 
moins de 14 ans peuvent partaner la 
chambre des parents sans Irais 
supplémentaires. 

Faites plaisir aux vôtres avec une 
excursion hors de l'ordinaire. Amenez-
les en balade sous les tropiques au 
Château de l'Aéroport. 

Pour réservations appelez 
(514) 47b-1611 ou, sans Irais 
1 800 268-9420 ou votre agent 
de voyages. 

•Minimum 2 nuits COÉjèCUIistl Vjlahk- 7 lours 
par semaine, lusciuau 11 scpumhu NMi 
Reservation! 21 heures à l'avance. Oflre non 
valable pour les reservations de groupe 

C P Ho tela l< 

Le Chateau de l'Aéroport 
Aéroport International de Mirabel 
Mirabd (Quebec) 
J7N 1A2 
(514)476-1011 

OFFRE SPECIALE AUX ABONNEES DE LA PRESSE: 20* . DE RÉDUCTION 

| BON DE COMMANDE A retourner aux. 5 9 6 | 

Veuillez me (aireparvenir ; E d i t i o n s La Presse L t e e • 

I ( ) exempiaireis) de -Le Quidu 44, Saint-Antoine Ouest 
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I tenlion | 

Je suis abonnéte) a LA PRESSE Veuii- NOM 
I lez me taire parvenir ( ) Meat- | 
. planets) de -Le Guide du QueB»c- au « n n r o c c 
| pris de 7 .95$ chacun, plus l î pour A U H t o O t | 
I Irais de poste et de manutention 

I N 1 d sbonnete) VILLE ' 

I I 
I IMPORTANT joignez a celte com- PROVINCE | 

mande un cheque ou mandat payable CODE 
| au» Editions La Presse. Liée POSTAL TEL 
• Vous pouvez également utiliser votre 
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G A S P E S I E 

Les Sheraton du Canada 
r-valeur estivale 

Les hôtels Sheraton vous offrent la meilleure valeur hôtelière de votre 

été. Nos tarifs sont attrayants tous les jours, pas seulement les week-ends! 

Tous les tarifs sont pour une chambre ; enfants hébergés gratuitement. 

The Sheraton Centre of Toronto Centre-ville, Toronto, Ontario , 99» 
Le Centre Sheraton Montréal Centre-ville. Montréal, Québet 9 9 * 
Halifax Sheraton Port «V Halifax, N.-É 81* 

( t , 

"ttar chomotea. pgr nuit. jusqu'à 2 enlan's do 17 ors et moins hébergés 
gratuitement dans crambre avec octutte sans lit supplomenlalre taxes 
et pourboires non compris ; réservations obUgotoMt suivant disponibilité 
groupas a l congrès exclus. pour Motel seulement et non Sommet de la tour 
lui ir itallcitions récréatives de nos hôtels ne sont p o i toutes Identiques 
touts en vigueur b port» du 7 septembre 1964 . peuvent varie» sans 
avis préalable 

Le service hôtelier d T 

ITT 
1-80O-325-3535 

nu i p p r l e i s Aftrn! de vmupra 

• 1986 Iho Si^ratc^Çorpoialion S 

o u LE D O U X 
MOIS D A O Û T 

Il n 'est pas t r o p tard p o u r 

p r e n d r e q u e l q u e s jours d e vacances à l'Auberge Fort Prével. 
un relais g a s t r o n o m i q u e et surtout l e me i l l eu r endro i t p o u r 

g o û t e r les plaisirs de s beaux m o i s d 'août gaspésiens. 

• entre Gaspé et Perce • con­

fort douillet; • piscine chauf­
fée • tennis, golf; • forfait à par­

tir de 50,00 J/pcrsonne/jour 

(plan américain); • forfait golf: 

•175,00 S / 2 personnes/4 (ours. 

RÉSERVEZ TOUT DE SUITE: 
1 -41H-36H-2281 / 1 -418-368-2510 

1.'Auberge est ouver te jusqu'au 2 septembre. 

LA K l l l l .VIE Al! COEUR DE LA GASPESIE 
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LEBRÎDGE 
UNE SITUATION ALARMANTE 

À l'ACBL : 80 p. cent des 
membres ont plus de 45 ans 

Quand un enfant de 10 ou 
12 ans participe à un tour­

noi de br idge , qu' i l s'agisse 
d'un tournoi national ou d'une 
simple séance de duplicata, il 
étonne. Il attire tous les re­
gards. C'est que le fait est rare. 
Très rare. 

ANDRE 
TRUDELLE 

l'ai un partenaire occasion­
nel qui n'a que 21 ans. Il m'a 
dit l 'autre jour, après avoir lu 
l'article Metamorphosis dans 
The Bulletin, numéro de juillet 
: « |e suis un phénomène, l'ap­
p a r t i e n s au un p. c e n t d e s 
membres de l'ACBL qui ont 
moins de 25 ans!» 

La situation est alarmante. 
L'ACBL est à l'agonie. L'ACBL 
se meurt. Selon les chiffres pu­
blies sous la plume de Paul Co­
hen, directeur du marketing, 
en 1975, 19 p. cent des mem­
bres étaient âgés de 65 ans ou 
plus. Dix ou onze ans plus tard, 
cette moyenne a atteint 32 p. 
cent. Pas moins de 80 p. cent 
des membres de l'ACBL ont 45 
ans et plus. 

«Ces statistiques constituent 
le tournant démographique le 
plus dramatique jamais vécu 
par une organisation comme la 
notre sur une période de 10 
ans», constate Cohen. 

Des chiffres 

Dans les faits, il y a 10 ans, 
environ 34 000 membres sur 
les quelque 180 000 que réunit 
l'ACBL avaient moins de 35 
ans, soit 19 p. cent. En 1986, la 
moyenne est tombée de 19 a 6 
p . c e n t , c ' e s t - à - d i r e q u ' u n 
membre sur 18 a moins de 35 
ans. A l'autre extrémité de la 
chaine, la situation est encore 
plus inquiétante. Si en 1975, 
les membres âges de 65 ans et 
plus formaient 19 p. cent des 
effectifs (environ 34 000) ils 
on t p r e s q u e d o u b l é de nos 
jours. Ils sont plus de 50 000, 
soit 32 p. cent. 

Ils sont si nombreux que de­
puis deux ans l'ACBL organise 
des tournois spéciaux pour les 
joueurs et joueuses de 55 ans et 
plus. 

Le br idge est une act iv i té 
pour les vieux. Il faut bien l'ad­
mettre, dans une ère où les re­
traites se prennent de plus en 
plus à bonne heure, où les se­
maines de travail sont de plus 
en plus courtes, les personnes 
âgées c h e r c h e n t un passe-
temps qui soit a la fois social et 
in té ressan t . Si el les sont le 
moindrement attirées par les 
cartes, ces personnes optent 
ipso facto pour le bridge. 

Il y a beaucoup de novices et 
de débutants, et particulière­
ment dans le district numéro 
« un » auquel Montréal apparti­
ent. Les professeurs de bridge 
sont tous occupés. Ce ne sont 
toutefois pas des jeunes qui sui­
vent leurs cours, mais des per­
sonnes de 50 ans et plus. 

Aut re c o n s t a t a t i o n , 60 p. 

cent des adeptes du bridge sont 
des femmes. Ou elles ont plus 
de temps libre, ou elles vivent 
plus longtemps que les hom­
mes. 

Pourquoi les jeunes ne sont-
ils pas tentés par le bridge? 

À une époque ou la techno­
logie est aussi avancée, la possi­
bilité de transformer sa petite 
tète en un petit ordinateur ne 
devrait pas déplaire. Par con­
tre, s'enfermer dans un local 
enfumé pendant trois ou qua­
tre heures, par un bel après-
midi d'été... avec dos «vieux», 
doit en rebuter plusieurs! 

Le bridge se vend mal. Ou 
n'a-t-on pas cherché à le mieux 
vendre? Des enfants qui ont as­
sisté à des scènes entre leurs 
parents partenaires de bridge 
ne sont certes pas enclins à ap­
prendre ce jeu! 

L'idéal serait bien sûr qu'on 
l'enseigne à l'école, sinon au 
primaire, du moins au secon­
daire. Nul ne peut aimer ce 
qu'il ne connait pas. Combien 
de fois n'ai-je pas entendu des 
bridgeurs me dire : «Ah! si 
j'avais appris plus tôt! Que de 
temps perdu!» 

Balzac n 'écrivai t- i l pas au 
siècle dernier : «Si vous ne 
connaissez pas ce jeu vous vous 
préparez une vieillesse mal­
heureuse»? 
Les malaises 

Cohen a b o r d e aussi , d a n s 
son enquête, le problème de la 
cigarette. Il appert que 72 p. 
cent des bridgeurs, affiliés à 
l'ACBL. sont non fumeurs. Et 
80 p. cent des membres sont 
d'avis que tous les tournois de­
vraient offrir des sections spé­
ciales pour non fumeurs, et 34 
p. cent des membres soutien­
nent qu'ils participeraient da­
vantage à des t o u r n o i s s'ils 
avaient la certitude de jouer 
dans une salle où la cigarette 
serait interdite. 

A Toronto, le mois dernier, 
nous a v o n s é té à m ê m e de 
constater, mon partenaire et 
moi, que l'ACBL tenait compte 
de cette opinion. 

Tout récemment, le cercle de 
Saint-Bruno a mis une salle à la 
disposition des non fumeurs 
lors d'une séance de qualifica­
tion. C'est très bien. Mais tous 
les clubs n 'ont pas les locaux 
voulus pour imiter Saint-Bru­
no. 

Cohen signale certains ma­
laises dont le bridge est affecté. 
Cela n'a rien à voir avec l'ab­
sence des jeunes à la table de 
bridge, mais ces constatations 
donnent à réfléchir. 

Le nouveau venu au duplica­
ta se sont écrasé par les joueurs 
plus e x p é r i m e n t é s . À ce t t e 
question, 90 p. cent des mem­
bres répondent : c'est vrai. 

Des sanctions disciplinaires 
devraient être prises contre les 
joueurs trop agressifs : 87 p. 
cent sont d'accord. 

La p l u p a r t des n o u v e a u x 
joueurs n'osent pas participer à 
des tournois : vrai, assurent 80 
p. cent des membres. 

La plupart des joueurs de du­
plicata ne sont pas au courant 
des règles à la table de bridge : 
67 p. cent disent oui. 

Les meil leurs joueurs sont 
déplaisants envers les joueurs 
moins aguerris : vrai disent 63 
p. cent des membres. 

Souligner ces malaises n'est 
pas les résoudre. Mais l'ACBL 
se rend compte qu'il lui faudra 
agir dans les plus brefs délais 
pour r a n i m e r un o rgan i sme 
moribond. Cohen estime que 
les directeurs de tournois ont 
un important rôle à jouer pour 
changer la situation. 

Le bridge n'est pas prêt de 
m o u r i r . Mais l 'é l i te sera de 
bien piètre calibre dans 10 ou 
20 ans si Bobby Wolff, qui 
vient d'être élu à la présidence, 
ne donne pas un solide coup de 
barre dans la bonne direction. 
Les professeurs 

le rappelle à tous les clubs et 
professeurs intéressés que je 
compte publier, au début de 
s e p t e m b r e , les n o m s et en­
droits où l'on pourra appren­
dre à jouer au bridge, le ne pu­
blierai que les renseignements 
reçus par écrit pour éviter les 
erreurs. 

Donneur: Nord 

Vulnérabilité: tous 

Nord 
• D V 8 5 
<?7 3 
0 A V 
• A R V 9 4 

Ouest Est 
• 7 3 O A 4 
9 R D 8 4 Ç > A V I 0 6 2 
0 9 6 2 0 D 107 5 3 
• 7 6 5 2 + 8 

Sud 
• R 1 0 9 6 2 
9 9 5 
0 R 8 4 
• D 10 3 

Les enchères: 
Nord Est Sud Ouest 
1 Tr 1 Co 1 Pi 2 Co 

4 Pi passe passe passe 

Entame: Roi de Co 

Commentaires 

Sur le Roi de Co, Est signale du 
Valet et Ouest revient d 'un 
deuxième Co. Est prend et joue 
son singleton Tr. Mais il est 
déjà trop tard. Le déclarant 
réussira son contrat en ne con­
cédant plus que l'As d'atout. 
Est devrait prendre le Roi de 
Co de l'As et jouer son single-
ton Tr. Quand il prendra la 
main de l'As d'atout, il pourra 
rejouer Co vers Ouest qui pren­
dra de la Dame et reviendra Tr 
pour une coupe et la chute du 
c o n t r a t . Un déc l a r an t avisé 
pourrait tenter, si la défensive 
est alerte et qu'Est prend le 
premier Co et revient Tr, de 
jouer As de K et Valet de K, 
sans doute couvert de la Dame, 
puis du Roi. Sur le 8 de K, si 
Ouest a déjà jeté son 9, le mort 
se défait d'un Co. Mais Ouest 
garde son 9 de K et le déclarant 
doit couper du mort. La coupe 
en Est s igni f ie la c h u t e du 
contrat. Ce qu'il faut retenir de 
cette main, c'est qu 'une mau­
v a i s e d é f e n s e d o n n e r a ce 
contrat irréalisable à l'adver­
saire. Est doit se montrer alerte 
sur cette donne. 

lLATÉLÈE 

Encore une émission 
sur une saga inusable 

• Onze jours avant l'émis­
s ion d ' u n t i m b r e p o u r 

l 'Année internationale de la 
Paix, les Postes canadiennes 
me t t ron t en vente , précisé­
ment le 5 septembre, une série 
de deux timbres se-tenant évo­
quant une page de l'histoire 
du Canada du siècle dernier et 
représentant deux por t ra i t s : 
d ]une p a r t , le chef i n d i e n 
Pied-de-Corbeau et, d ' a u t r e 
part, le chef gendarme lames 
Macleod, deux figures légen­
daires de l'Ouest du pays. 
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Jame» F, Mactaod 

On ne voit pas très bien 
pourquoi cette émission qui 
ne semble marquer aucun an­
niversaire particulier et dont 
les Postes auraient pu sans au­
cun doute épargner les phila­
télistes. Nous n'en finissons 
plus de montrer le Canada à 
l'étranger avec des images ti­
rées de la saga des premiers 
hab i t an t s du pays. Il serai t 
temps d 'abandonner ce filon 
qui a été exploité à satiété. 

Deux graphistes mont réa ­
lais. Wanda Lewicka et lean 
Morin, ont créé un lien identi­
que entre les deux timbres en 
leur c o n f é r a n t une fac tu re 
presque semblable. Les deux 

l i i t u i É i m i ÉAim E É « Ê • * n 
têtes se découpent sur un fond 
blanc mais semblent sortir de 
la nuit opaque du temps. 

Le tirage de cette émission 
sera de 14 millions d'exem­
plaires imprimés en lithogra­
p h i e q u a t r e c o u l e u r s , s u r 

Les timbres de chasse 
attirent davantage 
les non-chasseurs 
H Le nouveau timbre qu'il 
™ faut désormais appliquer 
sur les permis de chasse, est 
maintenant en vente dans les 
comptoirs philatcliques. à $4, 
comme celui de l'an dernier, 
qui avait été le premier de la 
scrie. 

Ce type de timbre fiscal qui 
a séduit l'an dernier les collec­
tionneurs, peut-être en raison 
de la reproduction d'un ta­
bleau de Robert Bateman, re­
présente cette année une pein­
ture de Fenwick Lansdowne 
montrant un couple de moril­
lons sur l'eau. 

Habi ta t Faunique Canada 
(ah ! quel barbarisme), qui tire 
de ces timbres le plus clair de 
ses revenus pour la protection 
de la faune, rapporte avoir 
vendu l'an dernier 500000 ex­
emplaires du timbre de chasse 
en plus de 5 0 0 0 0 l i thogra ­
phies numérotées et signées 
par Bateman. 

À la Maison de la Poste, rue 
Sainte-Catherine, à Montréal, 
et aussi aux autres comptoirs 
p h i l a t c l i q u e s , le t i m b r e se 
vend sous carnet protecteur. Il 
est important pour le collec­
tionneur de conserver le car­
net en entier, d'autant plus 
que la valeur nominale ($4) 
n'est pas inscrite sur le t imbre 
mais uniquement dans la bor­
dure extérieure à la dentelure. 

Le timbre peut aussi être ob­
tenu, si l'on préfère, sur un 

p e r m i s de chasse , a $7 .50 . 
Mais, ma lheu reusemen t , les 
timbres seuls ont été apposés 
sur les permis, donc à l'exclu­
sion de leur bordure, ce qui ef­
face complètement leur valeur 
faciale. 

Comme l'an dernier. Habi­
tat Faunique Canada, associa­
tion à but non lucratif vouée à 
la restauration et à l'améliora­
tion des sites naturels, offre 
une lithographie numérotée et 
signée par Lansdowne, au prix 
de $ 1 9 5 . Les l i t h o g r a p h i e s 
peuvent être obtenues, dans la 
région de Montréal, chez W. 
H. Smith, Place Bonaventure; 
Impact Arts, à Beaconsfield et 
aussi O l ive r Art Ga l l e ry , à 
Dorval. 

Avec le p r o d u i t d e c e t t e 
vente, cet organisme indépen­
dant de tout ministère fédéral 
a investi près de $8 millions 
d a n s 55 o p é r a t i o n s lancées 
dans tous les coins du pays 
pour protéger un milieu essen­
tiel à l'avenir de nos ressour­
ces faunistiques et floristiques. 

Dans un c o m m u n i q u é de 
presse récent, Habitat Fauni­
que Canada a annoncé que le 
timbre de 1987 serait l 'oeuvre 
de l 'ar t is te George McLean 
mais qu'elle étudie la possibi­
l i té de l a n c e r un c o n c o u r s 
pour choisir les oeuvres qui fe­
raient les sujets de ses timbres 
après 1988. 

papier Harrison, à la Cana­
d i a n Bank No te C o m p a n y , 
d ' O t t a w a . Avec 7 m i l l i o n s 
d ' e x e m p l a i r e s pour c h a c u n 
des deux timbres, nous nous 
rapprochons sensiblement des 
normes de tirage européennes. 
Est-ce dire qu'ils sont promis à 
une meilleure cote auprès des 
c o l l e c t i o n n e u r s ? L ' e n n u i , 
c'est qu'ils ont une faciale de 
valeur courante. 

On aura tout vu 
H R e s t e t-il un seul sujet qui 
E " n'ait été traité par les tim­
bres? On pourrait croire que 
non en voyant un timbre qui 
sera émis par les Postes danoi­
ses le 4 septembre et qui repré­
sente — attendez-vous à l'in­
solite — rien de moins qu 'un 
camion a ordures ramassant 
sa provision de déchets dans 
une rue de Copenhague. 

Le timbre s'inscrit dans la 
série « Europa » qui a pour 
thème, cette année, « la na­
ture et la protection de l'envi­
ronnement ». Le moins qu'on 
puisse dire, c'est que les auto­
rités postales danoises ont pris 
ce thème à la lettre; le second 
timbre de la série des deux fi­
g u r i n e s , r e p r é s e n t e un ba­
layeur des rues avec son gros 
balai à clous et sa brouette. ON PEUT ÉCRIRE — Toute demand* d* r t i w a w m w i t , toute critiqua «w tout c i w w w t a i f o pouvent êtr* 

adret MI à André Trudelle, chroniqueur d* bridge, LA PRESSE, 7, rue St-Jacquet, Montréal , M2Y IKf. 

LA REVANCHE D'ÉVANGÉLINE 

Louisbourg vs le Village acadien 
B La forteresse de Louisbourg 
™ et le Village acadien sont 
les deux plus grandes reconstitu­
tions historiques dans la région 
des Mar i t imes . Ce sont aussi 
deux des plus beaux attraits tou­
ristiques des provinces de l'At­
lantique. Les deux attirent des 
milliers de visiteurs chaque été, 
et les deux sont liés à l'histoire 
acadienne. 

ANDRÉ BERGERON 
(collaboration spécial*) 

L'un de ces sites est au Nou-
veau-Brunswick, près de la Baie 
des Chaleurs, l'autre est en Nou­
velle-Ecosse, dans l'ile-du-Cap-
Breton. Le premier relève du mi­
nistère du Tourisme, Loisirs et 
Patrimoine de la province, tan­
dis que l 'autre relève de Parcs 
Canada. L'un a coûté environ 7 
millions de dollars, l 'autre plus 
de 20 millions. Mais lequel est le 
plus beau? Le plus intéressant? 

Deux attractions touristiques 
majeures qui, comparées à Mari-
neland. Wonderland ou Disney­
land, sont en quelques sortes des 
espèces d'«Acadianland»... 

Le Village 
historique acadien 

|e ne suis pas historien, mais 
j 'a ime les histoires. 

L'Acadie date de 1604. L'Aca-
die, c'est le pays des francopho­
nes des Maritimes, dont leur his­
toire est surtout marquée par la 
Déportat ion de leurs ancêtres en 
1755. Après l 'isolement, ils sont 
revenus, déterminés plus que ja-
ma i s .A j travailler rebâtir un 
«paysf^lls sont aujourd'hui 30 p. 

cent dans le Nouveau-Bruns-
wick. 

Alors, le Vil lage h i s to r ique 
acadien, c'est comme un outil de 
mémoire collective pour eux, 
une illustration de la culture et 
de la lutte d 'un peuple pour sur­
vivre. Aux gens d'aujourd'hui et 
de demain, autant aux Acadiens 
eux-mêmes qu 'aux gens d'ail­
l eu r s , le Vi l l age r e c o n s t i t u é 
montre que l'Acadic c'est avant 
tout un peuple enraciné et fier. 
Né de la volonté des gens de la 
région de se doter d 'une attrac­
tion touristique majeure, le pro­
jet des historiens et promoteurs 
des années 60 ne fut concrétisé 
qu'à l'été 1977. C'est la dixième 
saison cette année. 

Dans le centre d'accueil, on 
présente d'abord un diaporama 

qui retrace l 'histoire de ce peu­
ple acadien. Le montage est fait 
par deux experts, et il est indis­
pensable pour apprécier ensuite 
la visite des lieux. Il s'agit d 'un 
«Village acadien d 'antan» (dont 
les gens de Drummondvil le se 
sont bien sûr inspiré), un musée 

en plein air où l'on a recréé avec 
authenticité le mode de vie du 
début du 19 e siècle. Une cin­
quantaine de bâtiments en tout, 
tous en bois et la plupart recou­
verts de bardeaux: l'église, l'éco­
le, la forge, le magasin général, 
la menuiserie, la boulangerie, la 
c o r d o n n e r i e , l ' i n f i r m e r i e , le 
moulin à farines, la ferme avec 
son caveau à légumes, son four à 
pain, le séchage du bois, des ani­
maux, etc. One promenade à 
pied d a n s une a u t r e é p o q u e . 

sans bruit, sans voiture, ni pollu­
tion. 

Surtout, c'est la rencontre des 
gens qui impress ionne . Com­
ment ne pas aimer ces «habi­
tants» du village, tous costumés, 
qui recrée la vie acadienne de 
l'époque, avec le rouet, la laine 
qu'on écarde, les plats qu 'on mi­
jote, etc. 

Autour de ce village reconsti­
tué, au-delà de l ' important cen­
tre de pêche qu'est Caraquet, il y 
a aussi Shippagan qu'il faut visi­
ter pour son Centre marin, les 
îles Lamèque et Miscou, puis 
Grande-Anse et son musée des 
Papes, et il faut s'y balader ent re 
Bathurst et Tracadie en passant 
pas Paquetteville. 

La forteresse 
de Louisbourg 

|e ne suis pas historien, mais 
j ' a ime l 'h i s to i re recons t i tuée , 
u n e forteresse, c'est une ville 
murée , en tou rée de rempar t s , 
comme Saint-Malo, Carcasson­
ne, San |uan, la Vieille Havane 
ou le Vieux Québec. Datant de 
1719, la ville fortifiée de Louis­
bourg fut durant plusieurs an­
nées le plus important bastion 
militaire français en Amérique. 
C'était aussi l'un des ports de 
mer les plus actifs du Nouveau 
Monde . C'étai t éga lement un 
centre commercial impor tan t , 
en particulier à cause des flottil­
les de pêche à la morue. 

Tombée aux mains des Britan­
niques en 1745, rétrocédée aux 
Français en 1748, de nouveau re­
prise en 1758, elle fut complète­
ment démolie en 1760 pôAr em­
pêcher les Français d'y revenir. 

Lieu historique national depuis 
1928, le gouvernement fédéral 
décida d'en reconstituer le quart 
de sa superficie d 'antan. À partir 
de 1961, des spécialistes se sont 
mis à l'oeuvre en vue d'y recréer 
l 'authenticité. Les puristes ont 
beaucup critiqué. Les tavaux ne 
sont pas encore complètement 
terminés, mais déjà le site est 
une merveille au point de vue 
architectural et au point de vue 
touristique. L'un des objectifs, 
en plus de l'aspect conservation 
du patrimoine, était de créer des 
emplois. À cet effet, c'est assuré­
ment une réussite. 

l'ai d 'abord très apprécié le 
montage audiovisuel qui racon­
te l 'histoire de la forteresse, l'ai 
t r o u v é l ' i dée m a g n i f i q u e de 
prendre un autobus ensuite pour 
se rendre devant les fortifica­
tions, à deux kilomètres plus 
loin: quitter nos voitures et le 
c e n t r e d ' accue i l p o u r e n t r e r 
dans un autre monde, revenir en 
arrière mentalement. 

Le site est grandiose. Des vieil­
les portes, des bastions, des ca­
sernes, des corps de garde, une 
trentaine de maisons, entrepôts 
et auberges de chaque côté de 
quelques rues de terre. L'atmos­
phère du milieu du 18 e siècle est 
recréée grâce à des sentinelles et 
des soldats qui montent la gar­
de, grâce au pêcheur qui expli­
que le séchage de la morue, le 
tout à travers les odeurs de sel et 
de poisson, et d 'un feu de bois; 
grâce aussi à l 'employé qui nous 
fait goûter au pain fraîchement 
sorti du four. 

«GÉNtES EN HERBE» 
RÉPONSES: 

A-LES GRANDES 
INVENTIONS 

1. Boston 
2. Sony 
3. États-Unis 
4. 18 000 lampes 
5. Berlin 
6. Harry Brearley en Angleterre 
7. I960 
8. 1835 
9. Un accélérateur de particules 

atomiques 
10. En 1939 à Berlin 

B-SPORTS 
1. Frank Robinson 
2. Lou Gehrig 
3. Stan Musial 
4. Carl Yastrzemski 
5. Rogers Hornsby 

C-MUSIQUE MODERNE 
1. c 
2. e 
3. a 
4. b 
5. d 

D-CINÉMA 
1. Docteur No 
2. Honeychile 
3. Scaramanga 
4. Walther PPK 7.65 mm. cali­

bre .32 
5. Sean Connery 

E-GEOGRAPHIE 
1. I)Chine 

2) Inde 
3) URSS 

2. Groenland 
3. Nil 
4. 12 761 km 
5. Afrique I 

if i 
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croisés Larousse 
1 2 3 5 6 7 8 9 10 11 12 

H O R I Z O N T A L E M E N T 
I—Qui étonne profondément 
2—Prière — Muni d 'un fusil. 
)— Bouquiner — On en fail des 

paniers 
4 — Bon pour l'esprit. 
i —Personnes choisies — Roi légen­

daire d'Athènes. 
b—Conjugaison — Monnaies ita­

liennes — Sieges. 
7 —Prisons — D o s e de radiations — 

I erbium. 
8—Plante Officinale — Poisson rou­

ge — Un endroit pour se mettre 
a couvert. 

9—Surpris — Importante cite ro­
maine. 

10—Esquimaux — Ils sont sucres. 
Il—Negation — D'une republique 

de rURSS. 
12—Arme de jet — Ville d'Espagne 

— Lentilles. 

V E R T I C A L E M E N T 
I—Terme de théâtre — Mot d'en­

fant. 
2—Nom poétique de l'Irlande — Il 

conduit un poids lourd. 
)—Raconte — Ville d u Mexique. 
4—Qui est dans un metier depuis 

longtemps — Aucun. 
5—En les — Il fait travailler le 

plongeur. 

b—Mousser, en parlant de la bière 
qui fermente — Devoir indis­
pensable. 

7—Etain — Reçoit le Drac — Sedii 
entre intimes. 

8—Difficulté — Pronom personnel 
— En Abitibi. 

4—Panier pour prendre du poisson 
— Membre du personnel d'un 
navire. 

10—Action de séparer — Ze/ayc 
11 — Poe le du Moyen-Âge. 
12—Qui n'est pas mure — Répètes 

une fois. 
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Solution du demie' p'obltmr 

horoscope 
T DU 71 MARS M 

20 » V H H 

Votre ciel astral indique une zone de pertur­
bation. V o u s aurez envie de changement, de 
bouleversement dans votre vie, que ce soit au 
niveau de votre travail que vous aurez envie 
de changer, ou encore dans votre vie amou­
reuse où vous remettrez en question les liens 
qui vous unissent a la personne aimée, lour-
nce qui mettra vos nerfs a rude épreuve. 

ou ? } S E P I I M B R I 

m »u 
B A L A N C E " 0 C T " " 

Soyez plus communicatif ei souriant avec vos 
collègues de travail. Vos efforts seront remar­
ques et apprécies. Cote coeur, vous recevrez 
de multiples preuves d'attachement qui vous 
rendront de bonne humeur et vous n'hésite 
rez pas a prouver votre tendresse. Cependant, 
ne vous laissez pas aller a des excès de frian­
dises. 

OU 24 OCTOBRE 

AU 
2? NOVtMBRl 

M U U E A U 

OU i l AVRII 

AU 

20 MAI 

Même si vous êtes sans nouvelles d'une per­
sonne qui vous est très importante, ne la ju­
gez pas trop sévèrement, car elle a peut-être 
des raisons que vous ignorez et qui sont vala­
bles. Des activités multiples sont a prévoir 
aujourd'hui et vous aurez besoin de toute 
votre énergie. Une soiree fort agréable avec 
des amis est a prévoir. 

C I M E A U X 

OU 21 MAI 

AU 

21 JUIN 

Votre magnétisme aura des repercussions 
inattendues aujourd'hui. Une agréable sur­
prise vous attend. Beaucoup de fluctuations 
au niveau monétaire. De l'argent gagné aisé­
ment sera dépense tout aussi facilement. Les 
âmes esseulées ont de bonnes chances de ren­
contrer l'amour en soiree. 

C A N C I R 

OU 22 JUIN 

AU 

22 JUi l t l l 

Il y a dissonnance des planètes. Il serait donc 
souhaitable d'attendre si vous avez une déci­
sion a prendre. Si vous craignez pour votre 
ligne, surveillez-vous en ce moment Sur le 
plan sentimental et amical, ne vous laissez 
pas marcher sur les pieds, mais ne prenez pas 
la mouche pour des insignifiances. N e com­
mettez pas d'imprudence car vos reflexes ne 
seront pas excellents. 

L I O N 

OU 23 JUIUIT 

AU 

23 AOUT 

Vous avez tendance a travailler beaucoup 
trop ces derniers temps. Attention au surme­
nage, d'autant plus que vous commencez a 
réaliser que tout ce temps consacré au travail 
n'est peut-être pas si nécessaire. Cela vous 
permet plutôt d'éviter de faire face a ce qui 
vous trouble. Au plan sentimental, la person­
ne aimée ne demandera pas mieux que de 
vous aider a retrouver une certaine forme de 
paix. 

OU 24 AOUT 

AU 

22 SEPTEMBRE 
V I l R t . t 

laites atteniion. car si l'on peut subir un 
stress pendant un certain temps, on ne peut 
le tolérer indéfiniment. Celle tension ner­
veuse que vous vivez pourrait avoir des con­
séquences néfastes sur votre santé. Peu im­
porte la façon que vous utiliserez, il sera utile 
de libérer cette pression, car vous êtes en ce 
moment une bombe à retardement 

S C O R P I O N 

Votre capacité de travail sera énorme aujour­
d'hui. Cela ne passera pas inaperçu puisque 
votre patron vous félicitera. Vous pourrez cé­
lébrer le triomphe de vos efforts et la réussite 
de votre travail. Une personne de votre 
entourage aura de petites gafffes a se faire 
pardonner. Soyez bon prince et ne tournez 
surtout pas le fer dans la plaie 

S A C I T T A I H I 

OU 23 NOVEMBRE 
AU 

21 OICIMBHl 

Vous commencerez la journée en maintenant 
un tempo irréaliste. Vous réaliserez que ce 
n'est pas souhaitable, car vous risquez d'avoir 
des accrochages avec votre entourage au tra­
vail. De plus, votre tension artérielle risque 
de monter un peu trop haut. Heureusement, 
votre instinct viendra vous porter secours cl 
vous déciderez de changer vos habitudes ali­
mentaires. 

y OU 22 DECEMBRE 

C A P R I C O R N E 20 JANVIER 

Voire esprit imaginatif sera sans limite et 
vous permettra de réaliser des chefs-d'œuvre 
dans le domaine culturel et artistique. La 
journée apportera une nouvelle dimension 
sur le plan materiel. Côte coeur, vous aurez 
tendance a tout dramatiser et a considérer ir­
rémédiables les situations qui se présente­
ront. Essayez d'etre plus réaliste. 

OU 21 JANVIER 

V E R S E A U , 9 M V R I l R 

Vous serez probablement mis a l'épreuve au­
jourd'hui alors que vous recevrez des criti­
ques sévères relativement a vos projets. Vous 
devrez faire preuve de fermeté dans vos con­
victions, présenter tous les arguments logi­
ques venant appuyer vos démarches ainsi que 
les raisons qui les motivent. Il vous plairait 
d'agir indépendamment mais dans les cir­
constances vous n'avez pas le choix. Il faut 
concilier avec les autres. 

OU 20 fEVRIER 
AU 

P O I S S O N S 20 MARS 

Côte sentimental, vous vivez une relation en 
accord, mais vous vous sentez loin l'un de 
l'autre. Pour diminuer cet écart, le dialogue 
et la discussion pourraient relancer quelques 
étincelles et vous rechauffer le coeur a tous 
les deux. Faites-en l'essai et vous verrez des 
résultats surprenants. Côte familial, un 
parent proche attend de vous nouvelles. 

RÉPONSE 
A VOS QUESTIONS 

Si V O U S recherche/ la réponse «j un p rou l ^ 

m e se r a p p o r t a n t a l a s t r o l o g i e il suf f i * 

ci écrire a VOTRE H O R O S C O P E . L.i M>* . .« 

7 rue Saint Jacques. Montreal H . ' » 1Kb 

QUESTION: l'aime beaucoup l'astrologie qui 
m'a fait comprendre bien des cho^csi |'ai 
passe mes années de malchance comme,'tout 
le monde, avec Saturne en Balance, l'etperc 
que c'est fini. |e suis née le 27 septembre 
1928, ascendant : Gémeaux. Mon mariji eu sa 
part de malchance aussi, il est ne le 7'août 
1915, ascendant: Taureau. Q u e nous reserve 
l'année côte sante, déménagement, voyage, 
entente avec les enfants? Mon fils est né le 
10 septembre 19V9, ascendant : Scorpion II 
aime beaucoup la musique, est-ce qu'un jour 
11 va réussir, il le veut bien. Ma fille est riee le 
14 janvier l%3. Ascendant: Cancer I Ile se 
décourage car clic dit qu'il ne se passe rien 
dans sa vie. est-ce qu'elle retournera au< etu­
des, présentement elle travaille, elle ne suit 
pas quoi faire, elle est indécise. Lntre ,mon 
mari et moi. rien ne va plus, est-ce qu"d va y 
avoir du changement? Merci de m'avoir lue 
le recois L A P R E S S E depuis toujours ci je ne 
vous manque jamais 

R E P O N S E : A) Sur le plan de la sante. si vous 
arrivez a démonter une certaine souplesse de 
caractère, il semble bien que votre condition 
physique s'en portera mieux. Et quand je dis 
souplesse, c'est d'accepter avec bonne hu­
meur, ouverture d'esprit cl de bonne volonté, 
les contrariétés de la vie. Pleurer, crier a la 
malchance, se replier sur soi-même ne sont 
que des preuves de rigidité, aussi bien que dé­
laisser ambitionner sur soi. U n déménage­
ment est en effet dans l'ordre des choses pos­
sibles cette année. Les déplacements sont in­
diques plutôt que les grands voyages, surtout 
au cours de l'ete et le debut de l'automne. Sur 
le plan de l'entente avec vos enfants et votre 
mari, ce besoin chez vous d'appréciation elo 
gieuse pour vous sentir bien dans votre peau, 
doit être change en une attitude plus degii 
gee. sinon les difficultés dues a une- trop 
grande centralisation sur soi. risquent ton 
jours de se produire 

B) Votre mari peut connaître un certain epa 
nouissement s'il consent a consacrer lous ses 
efforts a s'engager résolument sur une - nou­
velle voie, s'il consent a percevoir les choses 
différemment. Saturne a le pouvoir de m.il 
mener lorsqu'on s'accroche trop solidomcm 
a des choses et situations qui n'ont plus rien 
d'évolutif a offrir. Donc, changement d'atti­
tude devant la vie et les situations pour con­
naître un plus grand épanouissement et met­
tre fin à la malchance que vous appelez et qui 
est un résultat de perception et de comporte­
ment avant tout 

C ) Pour votre fille, qu'elle cesse d'attendre 
que les choses arrivent et qu'elle les provo­
que, voila le remède. I Ile en est capable, et 
qu'elle tache de voir bien clairement .dans 
son désir de retourner aux etudes, s'il rf*exis-
le pas le piège d'un refuge, ou repliement sur 
soi. I Ile a besoin de discipline et le iralail a 
sûrement un role important a jouer a ee ni­
veau 

1)1 En effet votre fils peut réussir, puisqu'il le 
veut cl qu'il a du talent. bncouratjci-lc a 
poursuivre son objectif. Il ne vous deçevr . i 

pas 

— 6 2 — 

Entre ses longs cils d'or, ses yeux paraissaient 
immenses, et pendant un instant je lus en eux 
de la frayeur. Elle se rapprocha d'un pas: ins­
tinctivement, en quête de protection. Puis elle 
s'arrêta. Avait-elle perçu, elle aussi, la nouvelle 
distance entre nous? Depuis que je l'avais re­
jointe sur la péniche, nous n'avions fait aucun 
geste pour nous toucher, à plus forte raison, 
nous enlacer. Peut-être y songea-t-elle, car elle 
se rapprocha encore d'un pas et me saisit le 
bras. 

— Robert, chuchota-t-elle; je regrette que tu 
sois venu. |e regrette d'avoir... Mon Dieu, c'est 
affreux. 

— |e sais. 
— je ne veux pas que tu penses... 
— Tout est pour le mieux.» |e chuchotais 

moi aussi, le lui serrai la main. «Mais il faut 
que tu me dises tout, et il faut que tu me dises 
la vérité. 

Elle leva le visage vers moi, je sentis l'odeur 
de laine mouillée de sa jupe; je perçus la cha­
leur de son haleine. Pendant un instant, ses 
yeux soutinrent mon regard, puis elle dit: 

— J'ai essayé, je te le jure. Au début, quand 
je t'ai appelé — sais-tu pourquoi j'étais ef­
frayée? Ce n'était pas seulement à cause de 
mon père... J'ai eu très peur quand je n'ai pas 
pu te joindre, pendant ton absence. Parce que 
je savais que tu étais la seule personne sur terre 
a qui je puisse dire la vérité. 

— Alors, pourquoi as-tu voulu que je m'ar­
rête? 

— Il le fallait, l'avais peur pour toi. l'avais 
peur que... 

Sa voix resta en suspens — s'agissait-il d'un 
mensonge qu'elle n'avait pas la force de pro­
noncer? Mais je n'en étais pas sûr là, main­
tenant, en sa présence, je n'étais <»lus sûr de 

rien. Pourquoi ne s'elait-elle pas souvenue de 
la voilure de son père? M'avait-eile manipule 
des le debut? M'avait-clle jamais dit la vérité? 
Ces questions et ces doutes ne cessaient de 
m'assaillir et pourtant, je ne sais pourquoi, 
j'avais plus que jamais envie de la croire. 

— Que fais-tu ici? lui demandai-je. Com­
ment as-tu appris l'existence de Hamilton? 

Son corps bougea imperceptiblement et elle 
détourna les yeux. |e crus qu'elle allait s'éloi­
gner de moi mais elle me regarda de nouveau. 

— |e devais le rencontrer ici. À mon retour 
à Toronto, le lendemain ou le jour suivant (je 
ne m'en souviens plus), une lettre de mon père 
est arrivée au courrier. Il l'avait postée à De­
troit. Il me disait que si je recevais cette lettre, 
cela voudrait dire qu'il était mort, et il me de­
mandait de faire certaines choses. 

— Lesquelles? 
— le t'en prie, Robert... |e t'en supplie... 
— Il faut que je le sache. 
Elle hésita. 
— Il me disait... Il m'écrivait d'aller à une 

boite postale — la clé se trouvait dans la lettre. 
À l'intérieur, je devais prendre une enveloppe. 
Elle était adressée à Paul Hamilton, ici — à Pa­
ris —, il fallait que je la lui remette en échange 
de... d'une autre enveloppe — adressée à Ste­
wart Cadogan, et que je devais détruire — et de 
quelque chose d'autre, une sorte de récépissé... 
Il existait une deuxième enveloppe, tu com­
prends. Hamilton devait la poster mais me 
donner un reçu — un imprimé comme on en 
remplit pour les lettres recommandées, un do­
cument de la poste prouvant qu'il avait bien 
effectué l'envoi. 

— Mais non l'enveloppe elle-même. 
— Non ... En tout cas s'il pouvait l'éviter. 

C'était dangereux. Si je ne pouvais faire autre-
' ment, écrivait mon père, je devais la prendre, 
mais la poster aussitôt. 

— Et en échange, tu devais lui donner... 

Elle recula. Sous sa cape, elle portait un 
chandail tricoté à gros points. Elle glissa la 
main dessous et me tendit une enveloppe de 
grande taille, assez épaisse. |e la tâtai: elle con­
tenait une liasse de papiers. |e ne l'ouvris pas. 
C'était inutile. |e savais à présent que mes spé­
culations avaient touché juste. Cette enveloppe 
contenait les éléments qui avaient permis à 
Brightman d'exercer des pressions sur Hamil­
ton — éléments qu'il aurait rachetés par la 
lettre à Cadogan, celle que Soubotine avait pris 
à Alain. À présent, tout cela ne faisait guère de 
différence... sauf sur un point. 

«La deuxième enveloppe, lui dis-je, celle 
pour laquelle tu devais recevoir un bordereau 
d'envoi... Que te disait ton père dans sa lettre? 
Si tu ne devais recevoir qu'un récépissé, com­
ment saurais-tu que Hamilton l'avait bien en­
voyée? i 

Elle me regarda, le lus de l'hésitation dans 
ses yeux. Mentir ou ne pas mentir — elle es­
sayait de trancher. Puis elle se décida: 

Mon père me donnait l'adresse, l'adresse 
qui devait se trou'far sur le reçu. 

— Une adresse en Union soviétique, n'est-ce 
pas? 

— Mon Dieu, oui. Comment le sais-tu? 
— Donne-la moi. je t'en pr ie-
Elle prit un bout de papier dans la poche de 

sa jupe et me le tendit. L'adresse était impri­
mée en majuscules, d'une main ferme: YOUki 
CHASTOV. POVONETS. CARELIE. URSS. 

— Sais-tu qui est cet homme? 
— Non. |e n'ai jamais entendu parler de lui. 

Il n'y avait rien d'autre dans la lettre de mon 
père. Seulement le nom et l'adresse. 

— Et qu'y avait-il dans l'enveloppe à expé­
dier en Russie? 

— |e n'en ai aucune idée... |e te le jure. 
|e la crus, le croyais presque tout a présent. 

Et je compris autre chose: Soubotine devait 
être au courant lui aussi. Parce que le jeune 
Alain m'avait menti. Il m'avait révélé qu'il 
avait posté la lettre mais non qu'il avait obtenu 
un récépissé. Pourquoi ce mensonge? Simple­
ment pour dissimuler que Soubotine le lui 
avait pris... Mais comment aurais-je pu lui en 
vouloir? Donner ce reçu lui avait sans conteste 
sauvé la vie. Avec peut-être une autre consé­
quence favorable: si Soubotine possédait déjà 
l'adresse du Russe, il n'avait plus besoin de Ha­
milton, et cela signifait qu'aucun de nous ne 
risquait plus rien. Mais, en étais-je sûr? Si Sou­
botine n'était pas venu ici, où était passé Ha­
milton? Tant de questions, me dis-je, tant d'in­
certitudes. Même la nature précise du décès de 
Brightman redevenait problématique, l'avais 
supposé qu'il était mort assassiné, mais, s'il 
avait tellement envoyé de Detroit une lettre à 
May, cela impliquait qu'en définitive il s'était 
suicidé. Se méfiant de Hamilton, qui risquait 
de ne pas suivre ses instructions, il avait fait 
jouer à May le rôle d'un messager posthume. 
Cela ne semblait pas dans son personnage car 
cela exposait sa fille au danger, mais il lui re­
commandait de ne pas s'occuper de l'envelop­
pe, en personne; et peut-être avait-il soupesé les 
risques à d'autres égards et décidé que la sécu­
rité de May exigeait la certitude absolue que 
Hamilton avait tenu sa promesse. 

le me tournai vers May. 
— Tu as parlé à Hamilton? 
— Oui . 
— Mais pas depuis Toronto? 
— Non... Dans la lettre, mon père m'indi­

quait comment le joindre. |e ne devais pas télé­
phoner, ils avaient une procédure spéciale... 
j 'ai pris l'avion pour Paris, mais je suis allée 
directement chez moi — j 'ai toujours ma mai­
son à la sortie de Sancerre. |e suis revenue en­
suite. )e lui ai parlé hier. 

— Quand? 
— D'abord le matin, puis plus tard dans la 

soirée. C'est à ce moment-là qu'il a accepté... Et 
il m'a expliqué comment venir ici. 

|e réfléchis à son explication, tout se tenait. 
Elle n'avait pas téléphoné à Hamilton depuis 
Toronto, j 'en étais certain; mon appel, depuis 
la maison de Nick Berri, l'avait pris complète­
ment au dépourvu. Mais, hier, quand je l'avais 
virbur la péniche, il avait déjà parlé à May: vol-

; 

I 
la pourquoi il me posait tant de questions — ej 
pourquoi, surtout, il voulait s'assurer de la 
mort de Brightman. |e la lui avais confirmee et 
peut-être etait-ce pour celte raison qu'il uv;iu 
finalement accepté de discuter avec May. Puis 
il avait téléphoné à Alain; et plus tard — pen­
dant que je somnolais dans ma voiture —< il 
avait mis tous les détails au point avec May 
Oui , me dis-je, tout concordait, et, quand o() 
l'admettait, on pouvait — ou devait — acceri-
ter tout le reste. Mes soupçons au sujet de May 
se réduisaient à rien... Mes soupçons! Seule la 
force même de mon désir d'y renoncer demeu­
rait sujette à caution. 

Parce qu'en vérité j'avais tellement envie de 
la croire! le la suivis des yeux. Elle traversa le 
salon, ôta son foulard et fit tomber ses cheveuSc 
d'un geste; des mèches se collèrent à ses joues 
humides et elle les écarta. Quelle allure ex­
traordinaire! Paysanne... hippie... mais dans 
cette cape et avec sa jupe de grosse laine * -
avec aux pieds des bottes en caoutchouc vtjri 
foncé —. elle faisait aussi l'effet d'une parfaite 
aristocrate, une comtesse campagnarde qui 
rentre d'une belle promenade dans la boue, a 
travers ses terres. Et comme elle vivait intensé­
ment! Son père venait de mourir, elle aurait du 
être abattue par le chagrin, et pourtant elle 
avait l'air radieux. Nouveaux soupçons? Mais 
je me demandai aussitôt si sa nouvelle v i tal i té 
ne constituait pas un indice. Connaissait-ellç la 
vérité sur Harry? Et n'était-elle pas soulagée 
que sa longue lutte soit finie? N'avait-clle pas 
participé elle aussi à cette lutte? 

Elle dut sentir ces questions se formuler dans 
mon esprit, car elle me lança: 

«Tu crois qu'il est mort, n'est-ce pas? 
— |e n'en suis pas sûr. C'est possible. 
— Robert... S'il est mort, tu dois partir,' Te 

m'en sortirai très bien. S'il n'est pas revenu 
d'ici une heure, je m'en irai. 

— C'est une folie. Il faut que tu partes, tu 
n'as plus aucune raison de rester. La première 
lettre — celle adressée à Cadogan — ne sera 
jamais envoyée. Et la deuxième, celle de Russie, 
l'est déjà. 

Son visage trahit aussitôt son inquiétude. 
— Tu ne peux pas en être certain... Tu ne 

peux pas savoir. 
— Ne t'inquiète pas: j 'en suis sûr. |e ne peux 

pas t'expliquer pourquoi, mais je le sais. ; 
Elle enregistra ma réponse, puis réfléchit. 

Pour la première fois, peut-être, elle se deman­
dait si elle pouvait me croire. Puis ses traits ex­
primèrent la décision — et le soulagement. 

à suivre 
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